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L’enseignement/apprentissage des langues étrangères notamment du FLE a pour 

objectif général de rendre les apprenants capables de communiquer en cette langue à l’oral 

comme à l’écrit. En didactique de l’écrit on s’intéresse à trouver des méthodes, des moyens et 

des stratégies qui peuvent permettre aux enseignants et aux apprenants de partager et 

d'échanger les connaissances, les savoirs et les pratiques afin de faciliter le processus 

d'enseignement/apprentissage de l’écrit. La compétence d’écrire est l’une des compétences 

fondamentales dans la classe de langue, elle est considérée comme une habileté difficile à 

installer chez les apprenants du FLE parce qu’elle nécessite la mobilisation de différentes 

compétences cognitives, méthodologiques, textuelles, techniques…etc. Ce qui demande un 

enrichissement des apprentissages et les expériences des apprenants.  

De nos jours, la plus part des apprenants du FLE sont familiarisés aux technologies de 

l'information et de communication (TIC) pour la raison que ces outils sont majoritairement 

présents dans leurs vies quotidiennes. A partir de cela, l'intégration des TIC dans 

l'enseignement de la production écrite paraît  très essentielle. Vu que notre recherche s’inscrit 

dans le domaine de la didactique des langues étrangères notamment de l’écrit. De plus, entant 

qu’étudiants au département du français à l’université de M’sila, nous avons constaté que les 

compétences requises pour une telle formation sont problématiques. Ce qui explique qu’une 

grande partie d’apprenants trouvent des difficultés sur différents plans : la maitrise de la 

langue (grammaire, syntaxe, vocabulaire…), bagage linguistique restreint, manque de stratégie 

d’apprentissage de la production écrite…etc. Nous avons donc pensée à ajouter quelque chose 

de nouveau dans le domaine de l’écrit notamment pour le développement de la compétence de 

l’écriture collaborative.     

Vu  la grande importance qu’accorde  l’enseignement/apprentissage du  FLE à la 

compétence d’écriture, et vu les problèmes que rencontrent les apprenants quand ils expriment 

leurs idées en français à l’écrit. Nous voyons qu’il est nécessaire de la travailler collectivement 

plutôt qu’individuellement, en diversifiant les techniques, les outils, les supports et les 

stratégies. La nouvelle stratégie que nous propose est l'écriture collaborative supportée par les 

TIC. Cette dernière pourrait être une activité interactive, ludique, motivante et une source 

d'échange. A partir de cela, notre problématique porte sur une question centrale :  

En quoi l'écriture collaborative via TIC permet-elle d'apporter des éléments du 

développement de la compétence d’écriture chez les étudiants  de 1
er

 année au département de 
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français  de l’université de M’sila ? 

A la lumière de notre problématique et pour répondre à notre questionnement, nous 

avons émis les hypothèses suivantes : 

- L’intégration des TIC dans l’environnement d’apprentissage  serait une source de motivation 

et d’interaction qui pourrait favoriser l’apprentissage de la production écrite chez les étudiants. 

- L’écriture collaborative via TIC pourrait diminuer la complexité et les difficultés que 

rencontrent les étudiants en production écrite.  

L’objectif principal de notre travail consiste à mettre en application une 

expérimentation relative à la production écrite qui se présente par l’écriture collaborative 

intégrant un outil de TIC 5Framapad).  

Nous tenterons également d’analyser le rôle que  peut jouer l’outil technologique dans 

l’activité d’écriture collaborative en prenant en compte les difficultés rencontrées par les 

étudiants concernant l’utilisation de ce dernier. Par ailleurs, nous essayerons de voir si l’usage 

de cette technologie suscite l’intérêt et la motivation des étudiants ainsi que leur degré de 

satisfaction envers ce nouvel espace d’écriture.   

Pour effectuer notre travail de recherche et atteindre nos objectifs, nous avons opté 

pour la méthode expérimentale pour vérifier le rendement du nouvel espace d’écriture 

collaborative en nous basant sur une démarche analytique pour nos différents corpus.  

Pour réaliser  notre travail de recherche, nous avons organisé notre plan en deux 

parties. La première est entièrement  consacrée pour l’aspect théorique. Elle est constituée de 

deux chapitres un dédié à la notion de la production écrite dans l’enseignement/apprentissage 

de FLE, et un autre dédié aux technologies de l’information et de communication pour 

l’enseignement TIC et leur rapport avec l’écriture collaborative. La partie pratique de notre 

travail est également articulée en deux chapitres. Le premier est réservé à la description de la 

méthodologie adoptée (le public visé, les techniques de recherche, la collecte des données) et 

le deuxième est consacré à l’analyse et l’interprétation des données collectées pour arriver 

enfin à l’interprétation et à la confirmation ou à l’infirmation de nos hypothèses de départ. 
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Introduction partielle 

Maitriser ou apprendre une langue étrangère nécessite l’apprentissage ou l’acquisition 

de ces deux aspects : l’oral et l’écrit, cela exige l’apprentissage des quatre habiletés ; 

compréhension orale, production orale, compréhension écrite et production écrite. 

Actuellement, avec le développement de nouvelles méthodes d’enseignement/apprentissage du 

FLE, une place primordiale est accordée tant à la langue écrite qu’à la langue orale qui est 

considérée comme un biais de transcription de la pensée. Ainsi, afin d’améliorer et de faire 

progresser la compétence de l’écrit, tout système éducatif cherche à proposer différents 

moyens et stratégies qui peuvent faciliter le travail tant pour l’enseignant que pour l’apprenant.  

I.1. L’écrit 

Dans ce chapitre, nous allons traiter la notion de la production écrite  en commençant 

d’abord par la définition de la notion de l’écrit dans quelques dictionnaires et selon quelques 

auteurs puis nous allons voir le processus définitoire  la production écrite à travers ses 

processus, sa définition et ses modèles. Ensuite, nous allons voir l’enseignement de cette 

activité en passant par la place de l’écrit dans les méthodologies et les approches pédagogiques 

pour arriver aux difficultés rencontrées par les apprenants du FLE lors de la production écrite. 

En fin nous terminerons ce chapitre par l’évaluation de cette dernière 

I.1.1. La notion de l’écrit 

L’écrit demeure un facteur déterminant pour la réussite des apprenants dans leurs 

cursus et dans leur processus d’apprentissage. C’est pour cette raison que les contenus à 

enseigner accordent une place privilégiée à l’enseignement de l’écrit. 

La langue écrite est définie dans l’absolu par opposition à la langue orale. Elle désigne, 

selon le dictionnaire didactique : «…par opposition à l’oral, une manifestation particulière du 

langage caractérisé par l’inscription, sur un support, d’une trace graphique matérialisant la 

langue et susceptible d’être lue…»
1
. L’écrit est aussi considéré comme le reflet de la pensée, 

autrement dit c’est la concrétisation de la dimension sonore d’un message vers une dimension 

graphique en utilisant des lettres, des mots  ayant un sens. Selon Sophie Moirand, «L’oral, 

c’est la parole, le discours»
2
.« L’écrit c’est la langue, le code » 

3
.Cela veut dire que l’oral 

                                                      
1Jean Pierre Cuq, Dictionnaire de didactique de français langue étrangère et seconde, Paris, clé international, 
2003, PP. 78-79 
2
Sophie Moirand, Situations d’écrit, Compréhension/production en français langue étrangère, Paris, CLE 

internationale, 1979, p. 08 
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présente le côté sonore de la langue alors que l’écrit à son tour représente le côté matériel ou la 

graphie. Pour sa part Schnewly souligne que : «L'écriture est la possibilité de représenter la 

langue orale par un système visuel»
4
. Cela nous mène à dire que, l’écrit et l’oral sont deux 

codes différents qui se distinguent chacun par ses propres caractéristiques. 

Donc, l’écrit est une partie très importante dans le domaine de 

l’enseignement /apprentissage des langues. Il s’agit d’une activité de réflexion très complexe 

qui demande assez de temps pour structurer sa pensée et produire des textes. 

I.1.2. Les processus d’écriture en langue étrangère 

Écrire en langue étrangère notamment en FLE se présente comme l’une des activités 

les plus complexes, son enseignement /apprentissage vise à doter les apprenants d’une 

compétence de production des textes syntaxiquement correctes, avec un bagage linguistique 

plus au moins riche. Cela exige un travail sur les stratégies cognitives que les scripteurs 

doivent avoir ainsi que  les compétences linguistiques qu’ils ont déjà acquièrent. D’après 

Deschènes Jules : 

« Écrire un texte c’est tracer des lettres, des mots, des phrases, mais aussi et surtout 

c’est élaborer un message qui veut transmettre la pensée de l’auteur et informer 

correctement le récepteur. Écrire implique donc nécessairement un travail cognitif 

d’élaboration, de structuration de l’information qui est le résultat de l’interaction entre 

la situation d’interlocution et le scripteur »
5
 

Le processus d’écriture est définit selon Jean Pierre ROBERT comme :  

« une activité complexe qui repose sur une situation (thème choisi, public visé), exige 

des connaissances (relatives au thème et au public), un savoir- faire (il n’est pas donné 

à tout un chacun d'écrire), et comprend trois étapes: la production planifiée des idées, 

la mise en mots et la révision. Ce processus suppose donc que le scripteur possède la 

compétence langagière spécifique à ce type d'activité »
6
 

La complexité de l’activité d’écriture met les apprenants dans des situations problèmes où ils 

doivent faire appel à leurs connaissances acquises sur le sujet traité, leurs compétences 

langagières et leurs habiletés qui leur permettent de trouver des stratégies pour résoudre le 

                                                                                                                                                                       
3
 Ibid. p.08 

4
 Bernard Schnewly, langage écrit chez l'enfant, ED Delachaux et Neisté, 1988.P.67 

5Deschènes Jules, La compréhension de la production de textes, les presses de l’université du Québec, 
Montréal, 1988, p.98 
6
 Jean Pierre Robert, op.cit. P.76 
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problème posé auparavant. Pour ce faire selon Robert, le processus d’écriture comprend trois 

composantes : la planification, la mise en texte et la révision.  

La planification étant « le processus du planning sert à définir le contexte textuel et 

pragmatique d’un message à transmettre »
7
, consiste à faire le recours aux connaissances 

stockées dans la mémoire à long terme du scripteur, puis les organiser pour déterminer le 

contexte textuel et pragmatique du produit ainsi que d’élaborer le plan à suivre selon des 

objectifs.  

La mise en texte ou bien la textualisation est une étape qui met l’accent sur les unités 

lexicales, leurs structures syntaxiques et les messages produits. C’est un processus 

qui « …engage des choix lexicaux, sélectionne les organisations syntaxiques et rhétoriques 

afin de mettre en mots, en propositions, en phrases, en paragraphes, en texte les idées 

récupérées et organisées à transcrire »
8
. Donc le scripteur est amené dans cette étape à gérer 

ses stratégies cognitives pour réaliser la tâche demandée.  

Après avoir rédigé son texte, le scripteur prend la phase de l’évaluation de sa production 

écrite. Lors de cette étape, il vérifie si son écrit est en adéquation avec le plan qu’il a tracé au 

début de la rédaction et aux objectifs fixés précédemment. La révision consiste à faire une 

lecture et une relecture au texte rédigé pour déceler ses erreurs afin de les corriger et les 

apporter des modifications. Pour Cuq et Gruca la révision est une étape très importante dans le 

processus d’écriture car : « Elle permet la revue du texte produit et qui consiste en une lecture 

minutieuse du texte écrit afin de lui apporter des améliorations (soit sur l’organisation du 

texte, soit sur les formes linguistiques, soit sur les idées en les modifiant ou en incorporant 

d’autres, etc.) et de finaliser la rédaction ;ce processus suppose que le scripteur puisse 

diagnostiquer les erreurs commises ou les modifications à apporter »
9
.  

I.1.3. La définition de la production écrite 

Écrire c’est en premier lieu, le fait de libérer sa pensée, c’est aussi la mise en œuvre de 

ses connaissances et de ses acquis. Dans le domaine de la didactique des langues en générale 

et de l’écriture en particulier, plusieurs appellations sont attribuées par les didacticiens à la 

notion de la production  écrite. Nous citons comme exemple : expression écrite, production 

scriptural, compétence rédactionnelle… etc.  

                                                      
7
 Jean Pierre Cuq ; Isabelle Gruca , op.cit. P.184 

8
 Ibid. p. 185  

9
 Ibid. P.185 
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L’acquisition de la production écrite est un processus complexe qui n’est pas facile, il 

s’agit d’une activité qui fait intervenir différentes dimensions linguistiques ou intellectuelles 

en impliquant le savoir ainsi que le savoir-faire.   

Selon  Ricardou :  

« écrire un texte c’est transformer tel écrit de manière à accroître les relations entre ses 

composants(…). Les composants d’un écrit se répartissent en deux domaines : d’une 

part, ce qu’on peut appeler le domaine qui comprend tous les aspects sensibles de 

l’écrit ; d’autre part ce qu’on peut nommer le domaine idéal, qui  contient tous les effets 

de sens de l’écrit. Ces deux domaines sont solidaires».
10

 

L’objectif principal de l’enseignement de la production écrite est de mener les 

apprenants à posséder un certain nombre de compétences : linguistiques, cognitives, 

textuels…etc. afin de pouvoir produire et rédiger en langue étrangère des textes cohérents, 

lisibles et riches en vocabulaire. 

L’apprenant est donc amener à exprimer ses idées, ses sentiments, à former sa réflexion 

et à actualiser sa compétence de communication écrite. Cuq signale que : «…développe à la 

fois des compétences linguistiques, scripturales et textuelles pourrait très vite sensibiliser les 

apprenants à certaines caractéristiques de situation d'écriture, envisagée sous son angle 

général»
11

 

En didactique des langues, l’écrit, a deux significations : d’une part, il désigne le fait de 

produire un message graphique à travers les mots, autrement dit il constitue le processus 

d’écriture. D’autre part, l’écrit présente la réalisation de quelque chose, c’est-à-dire un produit. 

Donc, tout scripteur produit un écrit. Cela se fait selon l’intention qu’il vise. Roier affirme 

que : « Ce produit est constitué d’un discours écrit (reposant sur les intentions énonciative du 

scripteur) qui remplit plusieurs fonctions langagières (raconter, décrire, convaincre, etc.).Et 

s’inscrit dans un texte pouvant revêtir différentes formes (article de presse, publicité, lettre, 

livre, etc. »
12

 

Moirand affirme que cette compétence de produire à l’écrit fait intervenir cinq niveaux 

de compétences : Une compétence linguistique : il s’agit de la capacité d’utiliser les 
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structures grammaticales, syntaxiques, lexicales de la langue cible ; Une compétence 

référentielle : «connaissance des domaines d’expérience et des objets »13 ; Une compétence 

socioculturelle : « connaissance et appropriation des règles sociales et des normes 

d’interaction entre les individus et les institutions, connaissance de l’histoire culturelle»14 ; 

Une compétence cognitive : c’est la compétence qui constitue la construction du savoir  et le 

processus d’acquisition ou d’apprentissage de la langue ; Une compétence discursive 

(pragmatique) : la capacité de produire différents types de textes qui correspondent aux 

différentes situations de communication.  

Deschenes lui aussi considère la production écrite  comme : « une activité de production 

d’un texte écrit vue comme une interaction entre une situation d’interlocution et un scripteur 

dont le but est d’énoncer un message dans un discours écrit »
15

. Nous remarquons à ce niveau 

que Deschenes et Cuq se penchent sur la  même idée ; la production écrite pour eux est une 

forme de communication d’un message écrit  entre un scripteur et un lecteur, qui fait interagir 

ces interlocuteurs par le biais d’un texte écrit. 

D’après les définitions que nous avons vues, nous pouvons résumer pour dire que la 

production écrite est une activité intellectuelle complexe qui nécessite une aptitude de 

production de différents types de textes et qui répondent à des diverses intentions de 

communication. Elle demande l’intégration d’un ensemble d’habiletés variées et du temps. 

Ainsi, produire un texte écrit en langue étrangère demeure comme une activité assez 

importante qui doive être installé chez les apprenants. Elle est un élément constitutif du 

processus d’enseignement/apprentissage des langues étrangères notamment celui du FLE.  

I.1.4. Les modèles de la production écrite 

Les modèles de la production écrite ont été le centre d’intérêt de plusieurs travaux de 

recherche comme ceux de Cornaire et Raymond qui ont présenté ces modèles d’une façon très 

détaillée et particulière. Ils constituent  une consolidation théorique par rapport aux processus 

de production écrite. Ces modèles sont divisés en deux grands types : un modèle linéaire et des 

modèles  non linéaires. Le modèle linéaire est élaboré par Rohmer 16 pour l’anglais langue 
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maternelle. Selon lui, ce modèle se passe par trois étapes qui sont différentes l’une de l’autre et 

le texte final est le produit de la succession de ces opérations : « la préécriture, l’écriture, la 

réécriture ». La préécriture consiste en la recherche des idées afin d’élaborer un plan. Pendant 

l’écriture le scripteur rédige son texte. Quant à la dernière étape qui est la phase ou le scripteur 

apporte des corrections sur le plan du fond (contenu) ainsi que sur la forme. Il doit prendre en 

considération la progression de ces étapes. La démarche suivie dans ce modèle est linéaire 

c’est-à-dire unidirectionnelle. Le résultat de ce travail est présenté par le texte (la production 

écrite).  

Les modèles non linéaires sont ceux de Hayes et Flower, Bereiter et Scardamalia et de 

Deschènes :  

 Le modèle de Hayes et Flower 

En s’appuyant sur des études psychologiques et la théorie du traitement de texte, les deux 

américains Hayes et Flower ont proposé un modèle de production des textes. « … ils prennent 

également argument des données recueillies en neuropsychologie cognitive 
17

… ».  Il est fondé 

sur la démarche d’interrelation d’activités cognitives. Hayes et Flower ont fait une analyse de 

ces dernières à partie de la technique de « la réflexion à haute voix »
18

selon laquelle  les 

scripteurs rédigent un texte et en même temps ils expliquent oralement ce qu’ils font. Ceci est  

dans le but de discerner les différents mécanismes qui entrent en jeu dans la production écrite. 

Le modèle de Hayes et Flower est constitué de trois grandes composantes : Le contexte de la 

tâche qui est l’environnement physique de la tâche ; le thème qu’elle aborde, le 

destinataire…etc. ; La mémoire à long terme qui comprend toutes les connaissances 

déclaratives et procédurales du scripteur de nature linguistiques ou référentielles qui sont en 

relation avec le thème abordé ; et Le processus d’écriture qui se subdivise en trois sous-

processus : La planification (étape de la recherche des informations et des connaissances déjà 

installées dans sa mémoire à long terme afin de les organiser dans un plan ; La mise en 

texte (étape consiste en l’accomplissement et la rédaction du texte) ; La révision (un processus 

de va et vient pour la révision du texte rédigé, il est conçu comme « une sorte de mouvement 

d’aller et retour »
19

).  
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 Les  modèles de Bereiter et Scardamalia 

Ces modèles ont été proposés par Bereiter et Scardamalia en 1987 pour faire deux descriptions 

qui se basent sur l’analyse des comportements d’enfants et d’adultes lors de la rédaction en 

langue maternelle. La première description nommée « connaissances-expression »
20

 consiste à 

décrire la démarche suivie  par les scripteurs débutants, ils se basent uniquement sur leurs 

propres connaissances. Cela veut dire qu’ils ne se réfèrent pas aux autres renseignements du 

sujet qu’ils traitent. Quant à la deuxième description connu sous le nom de « connaissances – 

transformation »
21

 . Elle concerne les scripteurs expérimentés qui ont déjà déterminé leurs 

objectifs. Ils sont habiles et savent comment gérer les problèmes qu’ils rencontrent quand ils 

rédigent leurs textes. 

 Le modèle de Deschènes 

En 1988, un modèle de la production écrite en français langue maternelle, a été proposé par le 

psychologue québécois Deschènes en s’appuyant sur des travaux de Hayes et Flower. Ce 

modèle associe deux variables : «  La situation d’interlocution et le scripteur » 
22

. La 

situation d’interlocution présente tous les éléments qui peuvent apporter une influence sur la 

tâche d’écriture (la tâche à accomplir, l’environnement physique, le texte lui-même, les 

personnes  dans l’entourage, les sources d’informations externes) et Le scripteur qui est une 

variable qui inclut deux grands ensembles : Les structures de connaissances et les processus 

psychologiques
23

 . Les structures de connaissances, représentent toutes les informations 

linguistiques, référentielles, … qui existent dans la mémoire à longue terme du scripteur. Les 

processus psychologiques se développent en cinq étapes : (la perception-activation, la 

construction de la signification, la linéarisation, la rédaction-édition, la révision). D’après 

Deschènes ces processus montrent le déroulement de l’activité de la production écrite.   

 Le modèle de la production écrite en langue seconde    

Dans le but de faire approprier la production des textes en français langue étrangère et 

seconde, Sophie Moirand a proposé un modèle qui va servir l’enseignement de l’activité de la 

rédaction. Selon lui « enseigner l’écrit, c’est enseigner à communiquer par et avec l’écrit »
24

. 
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Faire acquérir  l’expression écrite chez les apprenants est un travail qui se fait par 

l’intermédiaire de la compréhension écrite et qui s’acquière par le biais de la lecture des 

ouvrages, des articles…etc. « On ne pourra produire que des types d’écrits déjà 

rencontrés »
25

. Donc, la compréhension des textes est un élément crucial dans l’acquisition de 

la compétence scripturale. Sophie Moirand a caractérisé ce modèle par quatre composantes 

principales : Le scripteur : le  rôle qu’il peut jouer dans la société ainsi que son histoire qui 

détermine son statut social peuvent influencer son écriture ; Les relations scripteur / 

lecteur(s) : le scripteur écrit pour être lu par des lecteurs. Donc il doit les prendre en 

considération ; Les relations scripteur / lecteur(s) / document : le scripteur doit entrer dans 

une interaction avec le texte qu’il écrit pour qu’il puisse le transmettre aux lecteurs. «  un bon 

texte est  donc une interaction entre un document, un scripteur…et un lecteur »
26

 ; Les 

relations scripteurs /document / contexte extralinguistique : tous les éléments que peuvent 

influencer la structure linguistique du texte. Comme le cadre spatiaux-temporel et le thème 

traité dans le texte (le référent). Ce modèle proposé par Sophie Moirand met l’accent sur l’idée 

que « toute situation d’écrit est une situation de communication entre scripteur (s) et lecteur 

(s) qui s’étale dans un temps et un endroit déterminés. »
27

 

D’après le parcours de ces modèles de la production écrite, nous remarquons que celle-ci 

est développée d’un modèle à un autre. Ils présentent un grand intérêt pour son enseignement. 

I.2. L’enseignement/apprentissage de l’écrit 

Le champ de l’enseignement/apprentissage de l’écrit est traité par plusieurs chercheurs 

et didacticiens. Les chercheuses Belouadi Fatima Zohra et Vida Aslim-Yetiş ont parlé de 

l’enseignement de la production écrite, c’est ce que nous allons voir dans ce qui suit. 

I.2.1. L’enseignement de la production écrite 

Le développement qu’exige le monde actuel dans toutes les sphères de la vie à savoir, la 

vie professionnelle, économique, technologie,.etc. Ainsi que la nécessité d’apprendre les 

langues vivantes et étrangères et la volonté d’être à jour avec les nouveautés de la didactique 

de ces dernières  imposent l’exigence d’un enseignement/apprentissage efficace qui répond 

aux besoins sociaux des apprentis. L’enseignement de la production écrite n’échappe pas à des 
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innovations que propose la didactique des langues étrangères  notamment du FLE. Viviane De 

Landsheere nous dit au sujet de l’enseignement de l’expression écrite : 

«  La didactique contemporaine de l’expression écrite prend le contre-pied de 

l’enseignement traditionnel et le dépasse en partie grâce, notamment, aux nouvelles 

technologies de l’information et de la communication. 
L’apprentissage de l’expression écrite poursuit quatre objectifs fondamentaux : 
1/ acquérir une habilité permettant d’enregistrer et de conquérir des connaissances ; 
2/ développer la logique dans l’expression des idées ; 
3 / acquérir la capacité de communiquer dans un contexte social déterminé ; 

4/ acquérir un outil d’expression artistique (créativité) »
28

 

Selon Veda Aslim-Yetiş (2014), deux chercheurs proposent leurs solutions concernant 

l’enseignement de la production écrite en langue étrangère en se basant sur l’idée de la 

complexité de processus de d’écriture dans cette langue.  Tardif avance l’idée « qu’il  faudrait 

enseigner le processus d’écriture de manière explicite aux apprenants et les orienter 

« graduellement vers une pratique de plus en plus autonome… » 
29

.  

En outre, d’après Chartrand, « il faudrait guider les apprenants, les mettre sur la voie en 

adoptant une attitude “d’étayage” par l’intermédiaire de créations d’outils permettant de 

développer la capacité d’autocontrôle des apprenants lorsqu’ils écrivent »
 30. 

De ce fait, 

l’enseignant pourrait faire apprendre aux apprenants chaque étape du processus d’écriture en 

lui proposant les moyens, les stratégies et le outils qui conviennent pour qu’ils aie certaine 

autonomie et qu’il acquière certaines compétences rédactionnelles.  

Pour la planification (la recherche des idées et des informations sur le sujet traité) selon 

Vida Aslim-Yetiş les apprenants doivent répondre à une série de questions qui concernent 

l’intention d’écrire, le lecteur, et les informations générales sur le thème du texte ; et 

l’enseignant devrait expliquer aux apprenants les phases de la planification en donnant des 

exemples sur le processus de celle-ci, comme il devrait leur donner des grilles d’auto-

questionnement pour qu’ils puissent avoir un automatisme. Pour la mise en texte (la mise en 

œuvre et la rédaction du texte, à partir des idées retenues de la mémoire à long terme ou bien 
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de la lecture  sur le thème traité par le scripteur) selon Veda Aslim-Yetiş, l’enseignant pourrait 

faire apprendre cette phase à ses apprenants explicitement en leurs expliquant comment faire 

les liens entres les éléments du texte, ses idées et ses différentes parties. Ce qu’on appelle la 

cohérence textuelle. Pour la révision (les apprentis-scripteur doivent évaluer leurs écrits, en 

les apportant des critiques, des améliorations c’est-à-dire ils sont appelés à s’auto-évaluer et à 

s’auto-corriger), l’enseignant, pourrait les enseigner ces deux opérations (s’auto-évaluer et 

s’auto-corriger) comme suit : « en leur expliquant l’objectif de la révision, en leur enseignant 

des stratégies (opérations) de réécriture, en élaborant et en leur fournissant des outils de 

révision et en travaillant ces outils en classe afin d’établir des habitudes pour la révision »
31

.  

I.2.2. L’écrit à travers quelques méthodologies et approches pédagogiques  

La notion de l’écrit a connu tant d’alternance  au cours du temps. En effet l’évolution et 

le développement du domaine de l’écrit est lié au renouvellement des courants didactiques et à 

l’avènement des méthodologies et des approches de l’enseignement des langues notamment du 

FLE. L’intérêt et la place privilégiée qu’on accorde  à cette forme de communication n’est pas 

la même dans ces différentes méthodologies car chacune a été mise en place pour des raisons 

et des objectifs bien déterminés. 

Dans la méthode grammaire et traduction (la méthode traditionnelle, XVII et XIX 

siècle), « l’enseignement vise l’apprentissage de la langue à travers la connaissance d’un 

lexique riche et des règles de grammaire et de syntaxe nécessaire à la transmission du sens» 

32c’est-à-dire on commençait par la lecture puis on expliquait le sens des mots, ensuite on 

passe à la grammaire. Enfin on arrive à la traduction  des textes de langue étrangère à la 

langue maternelle. Ce qui donne une place primordiale à la compréhension de l’écrit.  

Par opposition à la méthode indirecte ou la méthode grammaire-traduction 

(Allemagne, la fin du XIX siècle et le début de XX siècle), dans la méthode directe « il s’agit 

de la méthode qui tente le  «bain linguistique» et abandonne les objectifs culturels et formatifs 

au profit du seul objectif pratiqueـــ du moins dans les premières années de 

l’apprentissage».33 Dans cette méthode, la langue enseignée est présentée directement sous sa 

forme orale. Ce qui diminuait la place de l’écrit par rapport à l’oral.  
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Quant à la méthode audio-orale (USA, la seconde guerre mondiale), « l’enseignement 

des langues étrangères se veut résolument moderne, incarné dans son temps, centré sur les 

échanges oraux. On délaisse donc le texte et son étude au profit d’une langue de la vie 

quotidienne, présentée de manière dialoguée et simplifiée, dans la perspective d’un 

apprentissage systématique».34 

La méthodologie structuro-globale audio-visuelle (SGAV) (début des années 50) se 

donne pour objectif principal la communication quotidienne c’est-à-dire la langue parlée de 

tous les jours dans le processus de l’apprentissage d’une langue étrangère par exemple 

demander un renseignement, réserver une chambre à l’hôtel, prendre un avion, dîner au 

restaurant…etc.  

L’approche communicative (début des années 1970) est fondée sur le principe de rejet 

du courant béhavioriste et adopte la psychologie cognitive, qui à son tour considère que «les 

connaissances qu'un individu possède déjà sont le principal déterminant de ce que cet 

individu peut apprendre, qu'il s'agisse d'une situation d'apprentissage implicite (expérience 

quotidienne) ou explicite (exercice scolaire)»35. Selon l’approche communicative, la langue 

est un instrument de communication tant à l’oral qu’à l’écrit.  

Dans l’approche actionnelle (à partir des années 2002, selon Cardieu « il s’agit d’une 

évolution logique de l’approche communicative souvent confiée au cadre de la classe. En 

suivant l’analyse de Christian Puren, on pourrait dire que l’on progresse de l’idée de 

communiquer pour agir sur autrui à communiquer pour agir avec autrui ».36 

Après ce petit exposé des méthodologies d’enseignement des langues étrangères, nous 

pouvons remarquer qu’au jour d’aujourd’hui l’écrit a une place aussi importante que l’oral de 

par l’activité du sujet dans la réalisation de la tâche à communiquer.  

I.2.3. Les difficultés rencontrées par les apprenants de FLE dans la  production 

écrite 

L’écrit représente l’un des domaines de recherche en didactique de français langue 

étrangère étant donné que c’est une activité qui joue un rôle très important dans 

l’enseignement/apprentissage de celle-ci. En effet, faire apprendre la production écrite n’est 

pas un travail facile. Elle est considérée comme une compétence linguistique difficile à 
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installer chez les apprenants du FLE. Cela est dû aux difficultés que ces derniers éprouvent 

lors d’une activité de production écrite. Selon J.P Robert, la production écrite est conçue 

comme « une activité complexe de production de texte, à la fois intellectuelle et linguistique 

qui implique des habiletés de réflexion et des habiletés langagières »
37

. 

L’activité d’écriture est perçue comme une démarche intellectuelle qui demande un 

fonctionnement cognitif et des compétences linguistiques ce qui montre sa complexité 

notamment quand il s’agit d’une activité qui se déroule dans un temps limité. Selon Flower & 

Hayes : 

 « un scripteur peut être donc confronté à la surcharge cognitive en produisant un 

texte »
38

. « Les scripteurs sont confrontés à une surcharge cognitive liée à trois 

contraintes interdépendantes : les difficultés pour mobiliser efficacement les 

connaissances présentes en mémoire à long terme, les problèmes liés aux règles de 

production textuelle et les problèmes rhétoriques »
39

. 

Dans cette optique, il est à noter que les scripteurs du FLE rencontrent différentes natures de 

difficultés lors  de  la rédaction de productions écrites notamment dans la classe :  

-Sur le plan linguistique : L’usage du système oral est différent de celui de l’écrit, la raison 

pour laquelle la maitrise de la grammaire, de l’orthographe, le vocabulaire… etc. Pose certains 

problèmes pour les scripteurs .Ils doivent avoir certaines compétences qui leur permettent de 

d’organiser leurs  discours en fonction de situation de communication.  

-Sur le plan cognitif : l’acte d’écrire nécessite l’implication de plusieurs opérations mentales ; 

organisation des idées, rédaction et révision, et  des stratégies textuelles par exemple rendre 

son texte cohérent sur le plan du sens et bien organisé et structuré sur le plan de la cohésion. 

De plus, ils trouvent encore des difficultés d’ordre cognitif quand ils ne comprennent pas la 

consigne demandé par l’enseignant. 

-Sur le plan socioculturel : écrire en langue étrangère c’est savoir écrire avec les 

caractéristiques de cette langue qui lui sont propres. De moment que les apprentis-scripteurs 

ne connaissent pas ces caractéristiques, ils ne peuvent pas rédiger sans aucune difficulté. 
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De ce fait, les apprenants du FLE sont souvent besoin d’être encouragé à écrire, d’avoir une 

aide de la part de leurs enseignants au niveau de ces contraintes linguistiques, cognitives et 

socioculturelles. Surtout dans le cas où ils se trouvent dans une situation dans laquelle  leurs 

connaissances référentielles qu’ils possèdent ne leur permettent pas de dire beaucoup de chose 

à propos du sujet traité dans le texte. 

I.2.4. L’évaluation de la production écrite 

La notion de l’évaluation constitue l’une des préoccupations majeures dans le processus 

d’apprentissage des langues notamment du FLE. Elle constitue un élément très essentiel dans 

le domaine de la pédagogie. Cette pratique présente un facteur qui permet de renseigner  les 

enseignants sur les résultats obtenus par rapport aux résultats attendus. Elle se fait dans le but 

de recueillir des informations sur la réalisation des apprentissages et porter des jugements de 

valeur quantitativement ou qualificativement sur le niveau des acquis des apprenants et sur la 

progression des apprentissages de ces derniers. Legendre Renarld définit l’évaluation dans son 

dictionnaire de l’éducation comme : 

 « démarche ou processus conduisant au jugement et à la prise de décision jugement 

qualitatif ou quantitatif sur la valeur d’une personne, d’un objet, d’un processus, d’une 

situation ou d’une organisation ,en comparant les caractéristiques observables à des 

normes établies, à partir de critères explicites en vue de fournir des données utiles à la 

prise de décision dans la poursuite d’un but ou d’un objectif ».
40

 

En production écrite, les apprenants sont amener à mobiliser leurs connaissances, leurs 

pré requis, leurs savoir-écrire ainsi que leurs performances langagières. En vue d’améliorer les 

écrits des apprenants du FLE et les aider à perfectionner leurs produits finals, l’évaluation est 

une phase incontournable au sein de la classe.  

En outre, l’activité d’écriture est habituellement accompagnée par différents types 

d’évaluation, cela est dû au moment de son intervention dans le processus d’apprentissage ; 

avant, pendant ou après. En outre, tout type d’évaluation joue un rôle bien précis et selon des 

objectifs bien déterminés ce qui permet de distinguer ces types en : évaluation diagnostique 

(avant l’acte d’écrire), évaluation formative (au cours de l’apprentissage), évaluation 

sommative (après le processus d’apprentissage). 

Généralement, l’évaluation des produits écrits des apprenants se fait par l’utilisation des 

grilles d’évaluation et des critères de corrections qui comportent des indicateurs et des aspects 
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que les scripteurs doivent prendre en considération pour pouvoir mettre en adéquation leurs 

expressions écrite tels que : la correction et la richesse de la langue, l’organisation du texte, la 

cohérence et la cohésion des idées, le respect de la consigne...etc. 

En somme, nous avons essayé de voir, la production écrite en langue étrangère 

notamment en FLE, dans ses dimensions théoriques. Donc, nous pouvons dire que l’écriture 

en FLE est une compétence très importante dans le processus d’apprentissage de cette langue. 

Il faut la travailler par différentes stratégies pour que les apprenants puissent s’exprimer de 

façon construite et avec une certaine aisance. De ce fait l’écriture collaborative pourrait 

faciliter cette activité chez les apprenants du FLE.  

Conclusion partielle 

Pour conclure ce chapitre nous pouvons dire que l’écriture et l’acte de production 

en langue étrangère en général et en FLE en particulier est une activité qui fait intervenir 

certaines compétences en matière d’écrire. De plus, faire acquérir le processus de la 

rédaction collective chez les apprenants est une tâche qui demande beaucoup d’efforts 

d’adaptation de la part de l’enseignant et de d’apprenant. 
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Introduction partielle 

L’avènement du numérique et des nouvelles Technologies de l’Information et de la 

Communication (TIC) a bouleversé tous les secteurs de la vie. Grâce aux potentialités 

qu’offrent ces innovations technologiques, l’échange des informations et la communication  

entre les individus sont devenus plus accessibles et moins difficiles dans tous les domaines de 

la vie. Dans le domaine de la didactique des langues y compris celui du FLE, les chercheurs se 

sont toujours intéressés à la recherche des outils et des solutions qui peuvent fournir aux 

apprenants de nouvelles méthodes et de nouveaux dispositifs susceptibles de les aider dans 

l’apprentissage. 

Cette ouverture sur le monde, a permis de changer les situations  traditionnelles 

d’enseignement/apprentissage en intégrant les nouvelles technologies d’information et de 

communication qui offrent aux apprenants de nouvelles situations d’interaction qui offrent la 

possibilité d’interagir avec les autres apprenants. Cette optique d’exploitation des TIC dans 

l’enseignement/apprentissage a diversifié les pratiques pédagogiques en classe de FLE. 

II.1. L’écriture collaborative  

Pour parler de l’écriture collaborative et ses intérêts pédagogiques, nous allons d’abord 

aborder le travail collaboratif puis nous allons faire un parallèle entre les deux.   

II.1.1. Le travail collaboratif 

Etymologiquement parlant, le mot collaboratif désigne l’action de travailler avec une 

autre personne. Selon le dictionnaire de langue Le Robert, cet adjectif vient du mot 

collaboration qui veut dire « un travail en commun, un travail entre plusieurs personnes qui 

génère la création d’une œuvre commune».
41

 Le travail collaboratif est donc une intervention 

de plusieurs personnes pour la réalisation d’un but collectif et l’accomplissement des objectifs 

tracés à atteindre.  

Selon Cohen, le travail collaboratif est : « une situation où les élèves travaillent 

ensemble dans un groupe suffisamment petit pour que chacun puisse participer à la tâche qui 

lui a été assignée»
42

. De ce fait, le travail collaboratif se définit comme une situation 
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d’apprentissage où les apprenants sont amenés à s’organiser en petits groupes pour que chacun 

exécute la tâche qui lui a été proposée.   

L’apprentissage collaboratif a vu le jour à partir des années 1970 en constituant une 

méthode pédagogique dans l’enseignement/apprentissage des langues étrangères. Il est conçu 

pour différentes finalités ; apprentissage, communication, production des projets …etc.  

Cette notion est définit différemment par plusieurs auteurs comme «La démarche 

collaborative couple deux démarches : celle de l'apprenant et celle du groupe"» 
43

. 

L’apprentissage collaboratif a une double visée : collaborer pour apprendre et apprendre à 

collaborer : « L'apprentissage collaboratif est une démarche active par laquelle l'apprenant 

travaille à la construction de ses connaissances. Le formateur y joue le rôle de facilitateur des 

apprentissages alors que le groupe y participe comme source d'information, comme agent de 

motivation, comme moyen d'entraide et de soutien mutuel et comme lieu privilégié 

d'interaction pour la construction collective des connaissances. [...]»
44

. Apprendre 

collectivement c’est une construction mutuelle et collective de savoir et des connaissances 

orientées vers un but commun dans un milieu d’interaction qui favorise le désir  

d’apprentissage chez les apprenants. Ceci est encouragé par un animateur qui facilite l’activité 

d’apprentissage.  

Travailler l’écriture collectivement permet de varier les styles d’écriture, d’enrichir les 

connaissances langagières des apprenants et crie le sentiment du groupe  grâce au partage des 

idées et des points de vue, donc «faire de l’écriture un bien partagé suppose d’installer la 

coopération entre les participants»
45

. Dans le travail collaboratif, la notion de partage est 

centrale et tout est collectif. 

II.1.2. L’écriture collaborative 

En didactique des langues étrangère, particulièrement du FLE, l’activité d’écriture demeure 

parmi les tâches les plus difficiles chez les apprenants car ils sentent qu’ils ont toujours  besoin 

d’aide de la part de l’enseignant, ils s’expriment avec un vocabulaire très limité et ils utilisent 

des phrases courtes avec plusieurs reprises. De ce fait, ils favorisent d’écrire ensemble.  
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Pour Desoutter : « L’écriture collaborative est un processus complexe qui engage un groupe 

de scripteurs travaillant autour d’un objectif commun. Elle inclut à la fois le travail entre les 

membres de l’équipe et la réalisation du produit fini. »
46

 

Ecrire collectivement apporte l’idée que deux ou plusieurs personnes participent à la 

construction, la rédaction ou bien à la conception d’un texte ou d’un document écrit. Ce qui 

permet d’enrichir les connaissances des apprenants par l’intermédiaire de l’échange 

d’information et le partage de leurs opinions afin d’accomplir les objectifs communs. Pour 

Kotuła « L’écriture collaborative désigne littéralement une activité de production écrite sous 

la forme d’une collaboration entre deux ou plusieurs personnes. Il est possible d’envisager cet 

usage sous différentes perspectives : professionnelle, créative ou pédagogique ».
47

 

En didactique de FLE, plusieurs recherches se sont penchées sur l’importance et les avantages 

de la pratique de l’écriture collaborative en classe.  

« Les recherches accomplies dans le domaine de l'écriture collaborative se 

concentrent le plus souvent sur trois éléments fondamentaux et complémentaires : la 

perception des tâches collaboratives par les participants ; la façon dont les élèves 

interagissent entre eux au cours de leur travail ; l'impact des projets collaboratifs sur 

le développement des compétences langagières des apprenants. En général, les 

résultats de ces études semblent prouver que l'écriture collaborative peut avoir une 

influence positive sur le développement des compétences aussi bien générales (comme 

l'aptitude à travailler en groupe) que langagières.
48

 

II.1.3. Analogie entre le travail collaboratif et l’écriture collaborative 

Dans un premier temps, selon Blanchet et Meirieu « dans le travail collaboratif, la 

responsabilité est collective. Ainsi le travail provient des compétences et des connaissances du 

groupe que chacun apporte, qui peuvent être nuancées et enrichies grâce aux interactions qui 

sont constantes
49

». Ces affirmations nous mènent à penser à l’importance de travail 

collaboratif dans une activité d’écriture car chaque membre de groupe, fait appel à ses 
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connaissances et compétences qui seront modifiées ou enrichies, il doit communiquer, 

échanger et  partager ses idées, en fonction de l’interaction  avec les autres partenaires, ceci est 

dans le but de perfectionner le produit final. Ce qui représente la responsabilité collective des 

apprenants dans le groupe. 

Meirieu ajoute encore qu’il est nécessaire de travailler en groupe pour différentes 

raisons : 

- «L’accélérateur des processus d’apprentissage 
50

» ; quand qu’il s’agit d’une activité 

difficile, le recours au travail en groupe est imposé. L’écriture collaborative peut diminuer la 

complexité de l’activité d’écriture. 

- « L’exigence de la qualité» 
51

; le travail en groupe joue le rôle d’orientation des membres de 

groupe et ramène celui qui dérive et s’écarte  de la tâche demandée. 

- «L’ordre du fonctionnel» 
52

; l’enseignant regroupe les apprenants par manque de matériel. 

L’écriture collaborative peut remédier ce type de problème. 

- « Le processus de compréhension
53

» ; faire travailler les apprenants en groupe permet 

l’émergence de différentes  idées ce qui les empêche de rester dans le même point de vu. 

Donc nous pouvons dire que l’apprentissage collaboratif permet de mobiliser 

l’intelligence collective ainsi de valoriser les compétences et les connaissances de chaque 

apprenant au sein du groupe en vue de réaliser le projet demandé et d’atteindre l’objectif 

commun. 

L’apprentissage collaboratif regroupe toutes les activités d’apprentissage réalisées par 

un groupe d’apprenants, ces dernières s’inscrivent dans une optique de construction du savoir 

et du savoir-faire, cela se fait par le biais d’échange et d’interaction entre les membres du 

groupe. Selon la théorie constructiviste : 

«Il y a deux principes fondamentaux à la base de la pédagogie de l’interaction 

humaine du constructivisme : 

1. Les connaissances sont construites par l’apprenant en fonction de trois principaux 

éléments : la structure du domaine étudié, l’expérience de l’apprenant et le contexte 

dans lequel les connaissances seront utilisées. 
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2. Les connaissances font l’objet d’une négociation dans le cadre d’interactions 

marquées par la collaboration et la coopération entre les différents acteurs de la 

formation»
54

. 

Autrement dit, l’apprenant demeure l’acteur central de son apprentissage et le 

promoteur actif du processus de construction de connaissance. Dans une activité d’écriture 

collaborative, chaque apprenant doit partager ses propos, expliquer et justifier son point de vu, 

donner la réponse aux questions posées et participer dans la construction du but final. 

II.1.4. Efficacités et intérêts pédagogiques de l’écriture collaborative dans 

l’enseignement de FLE 

Pratiquer l’écriture collaborative au sein de la classe permet de présenter plusieurs intérêts 

pédagogiques
55

 : 

 Développer des compétences sociales c'est-à-dire s’insérer dans un groupe, 

s’impliquer, participer à sa dynamique et à l’atteinte des objectifs communs. 

 Echanger des points de vue différents sur un même sujet, apprendre à argumenter, 

prendre en compte le travail de ses condisciples, s’interroger sur ses propres idées, sur 

les choix d’écriture et développer son esprit critique. 

 Prendre conscience qu’il existe différents styles d’écriture. 

 Prendre conscience de la dynamique de groupe qui sous-tend la production d’écrits.  

 Stimuler le plaisir d’écrire et la créativité. 

 Susciter l’implication des élèves et la qualité de ses productions. Le fait d’être lu va 

d’avantage les responsabiliser (regard des pairs). Quant aux plus faibles, ils seront 

valorisés pour avoir contribué à la réalisation du travail collectif et seront portés par la 

dynamique du groupe. 

 Développer des méthodes d’organisation et de travail en groupe. L’élève doit 

s’approprier les méthodes du travail développées en co-construction avec les autres. 

 Développer l’autonomie et l’assurance (correction par les pairs)  

II.2. L’écriture collaborative via TIC  

Dans ce qui suit, nous exposerons les nouvelles technologies de l’information et de la 

communication TIC, leur évolution, leur place ainsi que leur intérêt de leur usage dans le 
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domaine de l’enseignement/apprentissage des langues notamment celui du FLE pour arriver 

en fin aux différents outils et possibilités pédagogiques que pourraient offrir les TIC pour 

l’enseignement/apprentissage de la compétence de l’écriture. 

II.2.1. Les Nouvelles Technologies de l’Information et de la Communication 

L’ensemble de technologies de l’information et de communication englobent tous les 

technologies conçus  pour le traitement  et la transmission de l’information. Selon Jean Yves 

Bertrand, les TIC sont « L’ensemble des supports à l’action, qu’il s’agisse de supports, 

d’outils, d’instruments, de machines, de méthodes ou de programmes, résultent de 

l’application systématique des connaissances scientifiques dans le but de résoudre des 

problèmes pratiques».
56

 

Les TIC, désignent dans un sens plus large, l’ensemble des outils matériels (supports 

instruments…etc.), les méthodes et les procédés liés à l’utilisation de ces outils matériels. 

Elles englobent des documents authentiques ou fabriqués sous différentes formes : sonores, 

audiovisuelles, numériques…etc.  

Pour définir les TIC, Gerbault parle d’«un ensemble des technologies les plus avancées 

utilisées pour communiquer - échanger, traiter, modifier de l'information-, de manière 

synchrone ou asynchrone (on dit aussi en direct ou en différé), par les canaux du son, de 

l'image fixe ou animé, et du texte ».
57

 

Quant à Cuq, il affirme que les systèmes informatiques reposent sur deux principales 

potentialités « l’accès, de manière délocalisée, à une grande quantité d’informations codées 

sous forme numérique, et la communication à distance selon diverses modalités que ne 

permettaient pas les technologies antérieures, la plus populaire étant la toile mondiale (World 

Wide Web »
58

. Cela veut dire que les TIC renvoient aux deux dimensions d’internet à savoir ; 

l’information et la communication. 

Dans les années 1980, les recherches en didactique se sont intéressées à l’intégration de 

l’informatique et ses outils dans le milieu scolaire. Tandis que l’émergence de terme’’ 

multimédia’’ et l’acronyme TIC ont marqué la fin de ces années. Knoerr souligne que :  

« L’expression NTIC (nouvelles technologies de l’information et de la communication), 

elle « renvoie ici à un ensemble de technologies parmi lesquelles figure habituellement 
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l’ordinateur et qui, lorsqu’elles sont combinées ou interconnectées, se caractérisent par 

leur pouvoir de numériser, de traiter, de rendre accessible (sur un écran ou un autre 

support) et de transmettre, en principe en quelque lieu que ce soit, une quantité quasi 

illimitée et très diversifiée de données. En outre, il convient de souligner que celles-ci se 

présentent de plus en plus fréquemment sous diverses formes : texte, schéma, graphique, 

image en mouvement, son, etc. »
59 

Dans la collection des NTIC se trouvent l’ordinateur, l’ordinateur portable, la télévision 

numérique, le téléphone portable, le TBI, l’internet  …etc.  Grâce à l’utilisation de ces outils, 

de nouvelles opportunités sont offerts aux partenaires de l’enseignement c’est-à-dire 

l’apprenant et l’enseignant. 

Ainsi, dans les années 1990, les établissements scolaires ont exploité largement les 

NTIC avec une progression quantitative et qualificative des multimédias. Effectivement, vers 

le milieu de ces années, l’apprentissage des langues a été bouleversé grâce à l’apparition de 

nouvel technologie ’’internet’’ qui a un immense influence sur le développement et 

l’amélioration de qualité de l’enseignement/ apprentissage des langues. Parce qu’il offre la 

possibilité de diversifier l’acquisition des connaissances et des compétences chez les 

apprenants. La réflexion sur l’utilisation des NTIC notamment l’internet est parmi les 

préoccupations de l’enseignant dans sa classe. 

Les TIC, tout particulièrement l’Internet, peuvent participer à réaliser les objectifs 

fondamentaux de deux périodes en didactique des langues : l’approche communicative et de la 

perspective actionnelle car « La période actuelle de rencontre entre la didactique des langues-

cultures et les nouvelles technologies éducatives correspond à l’une de ces périodes 

chaotiques dont on sait bien que finiront par émerger de nouvelles cohérences, qui échappent 

cependant à nos actions et à nos prévisions présentes »
60

. 

II.2.2. Les TIC et l’enseignement/apprentissage des langues 

La didactique des langues s’est développé au fil du temps en parallèle avec l’évolution 

des TIC, grâce à son utilisation dans le domaine de l’enseignement/apprentissage, l’apprenant 

devient l’acteur de son apprentissage. En effet, il peut utiliser lui-même dans n’importe quel 

moment ces outils pour communiquer, traiter et modifier des informations. De ce fait, il 

participe à la construction de son savoir  et son apprentissage. 
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Au cours du temps, l’évolution et le développement des TIC dans le domaine de 

l’enseignement/apprentissage a fait l’objet d’étude de plusieurs travaux de recherche et le 

centre d’intérêt de plusieurs didacticiens et spécialistes du domaine.  

 L’enseignement/apprentissage en général a vu l’intégration des TIC à travers : La 

machine de Pressey (Drum Tutor) élaborée dans les années 1920. Il s’agit d’un processus de 

contrôle du comportement de l’apprenant par des questions en automatisant la correction par 

un programme dans une machine ; ensuite La machine de Skinner avec l’enseignement 

programmé (dans les années 1950), qui envisage d’appliquer les théories du behaviorisme 

d’apprentissage dans le cadre de la conception de machines à enseigner de Sidney Pressey70. 

En organisant la progression de l'apprentissage, en contrôlant le comportement de l'apprenant 

par des questions dont la correction peut être automatisée par un programme dans une 

machine.   

Les TIC qui ont été utilisés dans le domaine de l’enseignement/apprentissage des 

langues sont entre autres :  

Le laboratoire de langue qui a fait son apparition dans les années 1950 à travers la 

méthodologie audio-orale béhavioriste et structuraliste. Son but était de fixer des 

automatismes en matière de linguistique. En utilisant le casque, l’apprenant écoutait des 

dialogues enregistrés et répondait à des questions posées. Il permet un travail sur la 

compréhension et la production orale. Ou bien sur la prononciation quand l’apprenant écoutait 

des séquences sonores et les travaillait à imiter. Dans les années 1980, le laboratoire de langue 

a été remplacé par celui de multimédia. Cet outil est devenu pour mieux exploiter les contenus 

multimédia tels que les images, les documents sonores, les vidéos. Grace au  laboratoire 

multimédia, il est possible de les écouter, les regarder, les créer et les sauvegarder. Ce  qui 

développe le travail sur la compréhension et la production orales.  

A partir des années 1950, La télévision est entrée dans la classe de langue comme outil 

d’apprentissage. Veda .Aslim-yetiş affirme que « dans les années 70, sont apparues des 

méthodes de langue télévisées tels “En français”, “Les Français chez vous“, “En France 

comme si vous y étiez” où règnent le structuralisme et le béhaviorisme et dans lesquelles sont 

présentés des situations visant l’acquisition de trois ou quatre structures. »
61

 

Le magnétoscope est un appareil d’enregistrement et de lecture d’images linéaires 
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(types télévisé) qui est apparu et qui a pris sa place dans la classe de langue dans les années 

1970 à côté de la télévision. Cet outil permet d’enregistrer, d’effacer, de restituer des images. 

Il permet aussi des retours en arrière, d’accélérer, de repasser une scène, de faire un arrêt sur 

une image pour l’étudier, la décrire. Ce qui lui a donné le nom de facilitateur pour les 

enseignants. De plus, grâce à la fonction d’enregistrement, l’enseignant peut enregistrer un 

film émis à la télévision pour le voir à n’importe quel moment.  

L’ère de l’enseignement des langues assisté par ordinateur est entré dans le 

domaine de la didactique des langues entre les années 1960-1970. L’ELAO repose sur les 

principes de l’enseignement programmé fondé par Skinner issue de travaux de Pavlov sur les 

réflexes conditionnés. En effet, toute situation d’enseignement est une situation dans laquelle 

l’individu se manifeste en réaction à un stimulus. Il s’agit de la première invasion de 

l’informatique dans le champ des langues. L’ELAO, selon Demaizière, constitue «le sous-

ensemble des applications pédagogiques de l’ordinateur comportant le recours à des 

didacticiels, c’est-à-dire des logiciels spécifiquement conçus pour l’enseignement et 

l’apprentissage des langues. »
62

. De plus, l'ELAO permet de « s'adapter à un public de niveau 

hétérogène, il favorise la remise à niveau, le travail à un rythme individuel »
63

. Autrement dit, 

il permet d’individualiser et de varier l’apprentissage c’est-à-dire de donner à l’apprenant 

l’occasion d’acquérir les nouveaux notions et les étudier à son propre rythme. L’utilisation des 

ordinateurs dans cette forme d’enseignement favorise le travail en binôme devant l’écran parce 

qu’il facilite l’échange et les rapports interpersonnelles dans les salles d’informatiques. Il 

permet aussi de réaliser « dans certains cas […] d'activités impossibles à réaliser sans 

ordinateur (simulation, animation, certaines activités de type ludique) »
64

 

En ALAO (Apprentissage des Langues Assisté par Ordinateur), on peut distinguer deux 

grands types d’utilisation : l’apprentissage individualisé et l’apprentissage en groupe.
65

Ils ont 

comme point commun l’échange avec des paires.    

En apprentissage en groupe, « L’objectif du travail de groupe n’est pas de répondre à une 

question simple, ce qui pourrait se faire individuellement. L’objectif du groupe c’est d’ouvrir 
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des pistes, d’émettre des hypothèses ce qui ne peut se faire qu’avec d’autres que soi si on veut 

avoir plusieurs pistes et les hypothèses les plus variées et néanmoins possibles. Le point de 

vue des autres aide à envisager ce qu’on n’avait pas vu soi-même et à examiner la pertinence 

d’une proposition »
66

. Grâce à la confrontation des idées et l’interaction entre les apprenants, 

le travail en groupe permet de différencier l’apprentissage d’améliorer le travail individuel. 

Selon l’approche communicative, les TIC constituent des ressources authentiques car 

grâce à Internet, l’enseignant peut travailler sur des documents authentiques avec une variété 

significative des ressources représentant la multicanalité et l’interdisciplinarité.
67

De ce fait la 

richesse des ressources authentiques qu’offrent le réseau internet participent à la réalisation 

des cours et des activités plus motivantes et attirantes et qui permettent à l’apprenant de 

construire les connaissances grâce à la recherche des informations et leur échange. 

L’introduction des technologies de l’information et de communication dans le champ 

de l’enseignement/apprentissage se considère comme un objectif  que toutes les disciplines 

tentent de sa réalisation. Lebrun souligne que les « TIC fournissent des moyens novateurs, non 

seulement pour la diffusion des connaissances mais aussi pour l’exploration de stratégies 

d’apprentissage qui favorisent la construction des compétences »
68

 

En effet, les TIC offrent plusieurs innovations de transmission des connaissances, de 

plus elles donnent aux enseignants la possibilité d’admettre de nouvelles stratégies qui 

favorisent la diversification des objectifs et des aboutissements de l’apprentissage.  

Par ailleurs, « il est inévitable de négliger actuellement le rôle des technologies de 

l’information et de la communication (TIC) dans le processus d’enseignement/apprentissage. 

Elles font de plus en plus partie de la classe de langue. La plupart des apprenants si ce n’est 

pas tout le monde se munit d’un outil informatique : ordinateur portable, notebook, tablette, 

ou même Smartphone, etc. Ils se réfèrent à ces outils pour utiliser dictionnaire ou 

encyclopédie, faire une recherche rapide en ligne. Il demeure nécessaire de développer la 

compétence informationnelle chez les apprenants pour qu’ils puissent accéder à l’information 

dont ils auront besoin dans leurs productions écrites »
69

. 
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L’avènement de l’internet a permet de crier de nouvelles pistes pour l’apprentissage 

des langues étrangères. La production écrite est parmi les activités qui sont exploitées de 

différentes manières : à l’aide des activités individuelles et à l’aide des activités collaboratives. 

Concernant les activités individuelles, le réseau internet propose aux apprenants 

plusieurs possibilités pour l’apprentissage et l’acquisition du FLE tel que les sites « qui ont 

explicitement comme objectif l’apprentissage du FLE, qui offrent des matériels 

d’apprentissage, exercices et/ou activités… ». 
70

Ces activités ou exercices autocorrectifs sont 

souvent présentées sous forme de questions à choix multiples, de phrases à trous, des exercices 

d’appariements.
71

 Elles ne visent pas de favoriser la communication chez les apprenants mais 

de leur offrir des matériaux d’apprentissage. Elles consistent aussi à travailler les de manière 

individuelle, des savoir-faire langagiers (compréhension orales et écrite, production orales et 

écrite) et des savoir-faire linguistiques
72

 

Sur le réseau web, il existe également des ressources pédagogiques et des moyens de 

communication synchrones et asynchrones permettant de mettre en place des apprentissages 

seulement individuels mais aussi collectifs, en pair ou en groupes, en autonomie ou en 

présence de l’enseignant.
73

Ces possibilités touchent  la langue avec tous ses aspects ; 

grammaire, compétences de production orale et écrite et des activités de compréhension.   

 Quant aux  activités collaboratives,  elles sont définies comme étant « une conciliation 

entre les interactions authentiques, la centration sur l’apprenant et les travaux de groupe »
74

. 

A l’aide de trois fonction, sur le réseau internent ; courrier électronique, du forum de 

discussion et du “chat”, il est possible de travailler la production écrite selon deux types 

d’activités : le e-tandem et le roman virtuel 
75

. 

Le e-tandem : Dans l’apprentissage des langues en tandem, deux personnes de langues 

maternelles différentes communiquent ensemble pour mener mutuellement leur apprentissage 

et apprendre chacune la langue maternelle de son partenaire, en savoir plus sur sa personnalité 
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et sa culture et profiter de ses connaissances et de ses expériences
76

. Cette forme 

d’apprentissage collaborative en binôme permet une amélioration des connaissances 

linguistiques de la langue étrangère et permet de développer l’interculturalité
77

. Il s’agit  d’une 

situation où on partage les connaissances pour acquérir les savoir et les savoir-faire en langue 

étrangère ce qui développe l’interculturalité. 

Le roman virtuel : est une activité de production écrite collaborative internationale. 

Elle se fait entre les apprenants de langue à travers le monde par le biais de l’internet. 

L’objectif de cette activité est de proposer à « l’étudiant de participer à la création d’une 

œuvre artistique collective. »
78

. Le roman virtuel ou appelé aussi interactif  est un roman écrit 

en langue cible.  

II.2.3. Les outils utilisés dans l’écriture collaborative 

L’avènement du numérique et la diffusion des TIC dans le champ de l’enseignement a 

fait la contribution de nouvelles options et procédés qui ont permet de moderniser les pratiques 

pédagogiques en classe de langue. Ceci est dû aux supports ou aux outils utilisés à cette fin.  

 L’écriture collaborative qui est considérée comme une méthode pédagogique originale 

et moderne fait partie de ces nouveaux procédés. Une des théories qui peut expliquer 

l’importance de l’écriture collaborative au niveau pédagogique, ou plus largement de 

l’ensemble de l’apprentissage collaboratif, est la théorie dite de la « Zone de développement 

proximal » (ZPD : Zone of Proximal Development) de Vygotski. D’après ce dernier le 

développement cognitif des humains, bien que personnel, s’effectue dans un cadre social. Par 

exemple, les compétences des enfants se développent grâce à l’interaction sociale avec des 

membres plus performants.
79

 De ce fait, la dimension sociale de l’écriture collaborative qui 

met les apprenants en interaction, en communication et en travail collaboratif dans des 

situations proches de la vie réelle, justifie donc la grande importance de cette activité 

motivante et innovante. 

Vers les années 1990 Plusieurs dispositifs et différentes potentialités sont offert par le 

réseau Web 2.0. Le terme ’’Web 2.0’’a été utilisé pour la première fois lors d’une conférence 

organisé par O’Reilly et  Médialive. Il est défini comme « Une nouvelle manière de concevoir, 

                                                      
76

Wasim. Bishawi. Op. Cit. p.104  
77

 Ibid. 
78

Veda .Aslim-yetiş. Op. Cit. P.67 
79

Maiko. Imanaka. Op. Cit. P.48 



41 

 

d’utiliser le web qui n’est plus l’affaire de spécialistes mais de tous et qui a une vocation 

d’avantage collaborative participative et permet encore le partage d’information entre les 

internautes ».
80

 Cette nouvelle fonctionnalité permet à tous les utilisateurs du réseau internet, 

non seulement aux spécialistes, d’interagir et participer à la création ou la modification d’un 

contenu. Comme ils peuvent aussi  publier et partager leurs écrits, leurs productions  

multimédias en ligne (image, sons, vidéo, productions littéraires). 

Il existe aussi, sur le réseau web 2.0 des ressources pédagogiques et des moyens de 

communication synchrones et asynchrones permettant de mettre en place des apprentissages 

non seulement individuels mais aussi collectifs, en pair ou en groupes, en autonomie ou en 

présence de l’enseignant.
81

Ces possibilités visent non seulement l’apprentissage de la 

grammaire mais aussi les compétences orales et écrites. 

La complexité de la rédaction collective impose d’importants efforts d'adaptation de la 

part de chacun en vue de la réalisation d’un document commun. Il est donc important de 

choisir l’outil adéquat en fonction des modalités d’organisation et de rédaction choisie afin de 

limiter au maximum les apprentissages à réaliser pour s’adapter au logiciel. Lorsque l’outil est 

choisi, il est utile de travailler un certain temps avec afin que progressivement l’attention se 

détache de la forme pour se concentrer sur le contenu de la production. L’enseignant va aussi 

choisir l’outil en fonction du suivi et du contrôle qu’il ou elle désire effectuer. Il faut savoir 

que les outils d’écriture collaborative sont nombreux mais ont une durée de vie souvent très 

courte.
82

 Les blogs, les wikis, les forums, les logiciels du traitement du texte et les éditeurs du 

texte sont de bons exemples. 

Wikipédia est une encyclopédie collaborative en ligne à laquelle chacun peut 

contribuer librement en fonction de ses connaissances et compétences, que l’équipe de 

Wikipédia définit ainsi : « un projet d’encyclopédie collective établie sur Internet, universelle, 

multilingue et fonctionnant sur le principe du wiki. Wikipédia a pour objectif d’offrir un 

contenu librement réutilisable, neutre et vérifiable que chacun peut éditer et améliorer ».83 
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Sur ce système informatique, plusieurs personnes peuvent écrire ensemble- en ligne- 

un même texte. De façon très simple et rapide et en même temps les contributeurs peuvent 

créer, modifier et supprimer des éléments du texte à l’aide d’un navigateur de web par 

exemple : Internet Explorer, Firefox … etc. Wikipédia définit le wiki comme « Un wiki est un 

site Web dont les pages sont modifiables par tout ou partie des visiteurs du site. Il permet ainsi 

l’écriture collaborative de documents ».
84

 De plus, les utilisateurs du wiki peuvent accéder 

librement et circuler les informations entre eux. Le Web 2.0 est construit sur le principe de 

l’action voire de la co-action sous contrainte relationnelle. Agir sur le Web 2.0, c’est y 

apporter des données, des informations et s’inscrire dans une interaction sociale.
85

 Impliquer 

les apprenants  

L’idée de collaboration est au centre des principes du wiki en général et de l’encyclopédie 

Wikipédia en particulier.
86

 

Les blogs sont considérés parmi les outils les plus importants qui servent à travailler la 

production écrite en classe et qui développe l’écriture collaborative. L’Office Québécois 

propose la définition suivante du blogue : 

« Site Web personnel tenu par un ou plusieurs blogueurs qui s'expriment librement et 

selon une certaine périodicité, sous la forme de billets ou d'articles, informatifs ou 

intimistes, datés, à la manière d'un journal de bord, signés et classés par ordre 

antéchronologique, parfois enrichis d'hyperliens, d'images ou de sons, et pouvant faire 

l'objet de commentaires laissés par les lecteurs. »
87

 

Le blog est un espace réservé mis à la disposition d’un ou plusieurs personnes pour publier au 

fil du temps  des articles, des commentaires ou des messages dans l’ordre chronologique 

inverse c’est-à-dire les plus récents en premier. Il permet un accès libre pour s’exprimer, 

éditer, et publier facilement des journaux de bord par exemple en utilisant des images, des 

sons … etc. Le blogue, un espace numérique d'apprentissage collaboratif, Il s’agit avant 

tout d’échange écrit et asynchrone d’idées brouillonnes, de discussions plus ou moins 

informelles, animées à chaud. Il s’agit de co-construction écrite et co-clarification de 
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problèmes de nature diverse. C’est une interaction sociale ouverte qui se situe au centre du 

blogue
88

. En  effet, il met les blogueurs dans une communication asynchrone qui leur  permet 

de poser de commentaires bien réfléchis et de mettre l’accent sur ses derniers par exemple les 

étudiants et leurs apprentissages. 

Les forums de discussion sont aussi une forme de communication médiatisée par 

ordinateur est une nouvelle utilisation communicationnelle de l’ordinateur. Elle est définie 

comme : « activité électronique scripturale (…) Il s’agit d’échanges dont les messages, 

affranchis des supports matériels habituels de l’écriture grâce à des codages numériques, sont 

véhiculés par des réseaux télématiques »
89

. Ils sont aussi appelé aussi forum électronique est 

définie comme «…un dispositif de communication médiatisée par ordinateur asynchrone, 

permettant à un groupe d’internautes d’échanger des messages au sujet d’un thème 

particulier (…) »
90

. Il s’agit d’un lieu privilégié d’interaction sociale, d’échange 

d’informations et d’idées et de communication humaine sur un sujet précis. Cet outil est conçu 

pour encadrer la dynamique des groupes. Leur architecture, leurs fonctionnalités et leurs 

interfaces invitent les usagers à adhérer au groupe, à s’engager envers celui-ci, à collaborer et 

à participer activement à ses activités.
91

 En effet, le forum encourage le travail en 

collaboration et suscite l’intérêt de ses utilisateurs à la participation et  l’enrichissement des  

activités proposées. Il est convient d’utiliser le forum de discussion comme outil convenable à 

l’écriture collaborative lorsque l’apprentissage met en jeu des compétences de haut niveau 

comme l’analyse, la synthèse et l’évaluation, le forum est un choix pédagogique approprié. Il 

est alors conçu comme un environnement de résolution de problèmes, de prise de décision. Il 

témoigne de l’intentionnalité de la situation d’apprentissage. De plus, dans un cadre formel 

d’apprentissage, lorsque les apprenants sentent qu’ils ont besoin des autres pour apprendre, 

lorsqu’un groupe de 15 à 30 apprenants veulent apprendre ensemble avec le soutien d’un 

formateur et lorsqu’ils sont disposés à s’entendre pour atteindre un objectif partagé.
92
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De ce fait le forum sert à faciliter l’apprentissage de certaines compétences et de résoudre des 

situations problèmes tel que la production écrite ou bien précisément l’écriture collaborative. 

Les éditeurs de texte et les traitements de texte sont aussi des outils qui servent l’activité 

d’écriture collaborative. Nous  verrons ceci dans le troisième chapitre.   

II.2.4. Les TIC comme aide  à l’écriture 

Avant de parler de l’effet ajouté par les outils TIC sur l’écriture, il faut revenir à l’acte 

d’écrire lui-même qui implique l’intervention de plusieurs compétences : linguistique, textuel, 

discursif, pragmatique, socio-affectif et cognitif.
93

En effet, produire un texte est une activité 

qui exige toujours selon le modèle de Hayes & Flower les étapes suivantes : la planification, la 

textualisation et la révision.  L’intégration des TIC dans la classe de langues entant qu’aide à 

l’écriture pour améliorer l’appropriation de la compétence de la production écrite se présente 

sous forme d’aide à la planification, à la mise en texte, à la révision et à la publication et à la 

socialisation. L'aide technologique peut être considérée comme une prothèse 

technopédagogique lorsqu'elle compense une incapacité à réaliser une tâche, à développer une 

compétence ou à atteindre un état.
94

 Ces aides se présentent comme aide à la planification, à la 

mise en texte, à la révision et à la publication et la socialisation. 

 Aide à la planification 

Comme nous l’avons vu précédemment, la planification est la première phase de l’écriture, 

elle a pour but de préparer la rédaction. Sans doute le processus ne sera-t-il pas le même en 

langue maternelle et en langue étrangère
95

.De ce fait, il est nécessaire de fournir des efforts 

pour planifier, et d’organiser les idées pour rédiger un texte bien construit en langue étrangère. 

Le retour aux TIC peut faciliter l’apprentissage de ce processus et améliorer le ressort des 

productions écrites des apprenants.  
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Parmi ces outils, nous citons les moteurs de recherches et  les logiciels gratuits
96

. Un 

moteurs de recherches est un « programme qui indexe le contenu de différentes ressources 

Internet, et plus particulièrement de sites Web, et qui permet, à l'aide d'un navigateur Web, de 

rechercher de l'information selon différents paramètres, en se servant de mots-clés, ou par des 

requêtes en texte libre, et d'avoir accès à l'information ainsi trouvée ».
97

Il constitue un 

programme ou une application qui permet de faire la requête de données et la collection des 

ressources sur les sites sous forme des pages web, des articles, des images, des forums…etc. 

Les logiciels gratuits à leur tour aussi peuvent aider les scripteurs à écrire ;  Certains 

logiciels affichent des consignes ou incitations. Les Américains parlent alors de « prompting 

programs » ou « prompting aids ». Il s’agit en quelque sorte de transposer sur  ordinateur les 

discussions en classe précédant la rédaction d'un texte. Avec l’avantage de l'individualisation 

(chaque élève avance à son rythme)
98

. Certains logiciels proposent des exemples 

d'organisation textuelle, classés par genre, mais souvent cette présentation n’a rien d’interactif 

; l'Atelier d'écriture, par exemple, propose des canevas narratifs.
99

 

 Aide à la mise en texte  

Le mise en texte ou la textualisation est la deuxième opération, elle est l’acte d’écrire 

comme tel. Lorsqu'il écrit, le scripteur est confronté à des contraintes globales (type de texte, 

cohérence macrostructurelle, etc.)
100

. Le scripteur ici est face à sa feuille et il doit se 

confronter aux difficultés rencontrées lors de la rédaction. Collins et Gentner proposent 

d’utiliser l’informatique pour aider les scripteurs novices lors des activités de rédaction.
101

 

Les aides par incitation sont considérés parmi les solutions ou bien les outils qui peuvent 

faciliter la tâche de l’écriture chez les scripteurs  selon Roussey et Piolat 

« Les aides informatisées par incitations fonctionnent selon un principe de menus 

emboîtés. A n’importe quel moment de la composition, le rédacteur peut, s’il le souhaite, 

faire apparaître à l’écran une liste de caractéristiques du texte (par exemple : clarté, 
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complétude, organisation, cohérence, structure des phrases, …). Suite au choix de l’une 

de ces entrées, le programme propose des séries de questions, ouvrant elles-mêmes à 

d’autres questions. Un libellé de question possible, concernant l’entrée "clarté", est par 

exemple, "Est-ce que le paragraphe propose une opinion claire ? ". Le rédacteur doit 

alors donner une réponse négative ou positive. Suite à cette réponse, soit le programme 

répète la question avec la section suivante du texte, soit il indique que le paragraphe 

nécessite plus de travail. »
102

 

Le logiciel Gamme d’écriture proposé par François Mangenot (1996) 
103

comme 

environnement d’apprentissage de type « Aides par incitations pour la mise en texte »
104

 est un 

exemple d’aide par incitation à la rédaction qui facilite aux apprenants à réaliser et à partager 

les textes écrits. 

 Aide à la révision  

La dernière opération intervenant dans la rédaction d'un texte est la révision qui, elle, se 

divise en deux sous-opérations, soit la relecture critique et la mise au point.
105

 Dans la phase 

de la relecture critique, le scripteur doit faire une autocorrection pour vérifier si son texte est 

en adéquat avec les objectifs d’écriture ou non. Grâce au réseau Internet, il est possible de 

faire appel à des experts ou à des interlocuteurs expérimentés pour réviser ou plutôt corriger sa 

production écrite. Il existe des forums spécialisés pour le FLE sur lesquels il est possible de 

déposer une question et/ou  de demander une aide précise
106

. 

Quant à la phase de la mise au point de sa part, elle permet de corriger les erreurs 

linguistiques, de rétablir la cohérence du texte et de réécrire une partie du texte, ou tout le 

texte, s'il y a lieu
107

. Crinon et Pachet notent que l’utilisation du traitement de texte a des effets 

positifs sur la correction et la réécriture. Pour lui, un traitement de texte est « un auxiliaire 

précieux parce qu’il modifie le rapport à l’erreur, et au travail en train de se faire. »
108 

Les textes écrit sur ordinateur sont toujours modifiables par les scripteurs ; ils peuvent ajouter, 

replacer, supprimer, déplacer les mots, des phrases et même des paragraphes ce qui permet 
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d’apporter des améliorations sur la qualité des textes. Cela explique que l’usage des outils TIC 

participe à l’amélioration de l’apprentissage de la révision. 

 Aide à la socialisation et à la publication 

En didactique de l’écrit et avec l’apparition de la perspective actionnelle, le statut de 

l’apprenant est transformé ; il est considéré comme un acteur social qui transmet ce qu’il écrit  

à d’autres destinataires que son enseignant évaluateur. L’utilisation des TIC notamment le 

réseau Internet joue un rôle crucial dans le domaine de la socialisation des écrits de fait 

qu’elles permettent non seulement de trouver des textes du même genre ou type que ceux que 

l’on tente à faire maîtriser, mais aussi d’insérer les textes produits par les apprenants dans un 

circuit social
109

. Conséquemment, les scripteurs peuvent écrire dans un contexte social et en 

dehors de leurs classes, ce qui rend leurs écrits plus partagés,  plus accessibles et lus par 

d’autres personnes que l’enseignant. Le web .02 et ses technologies citant par exemple les 

réseaux sociaux ( Face book, Twitter…etc.) , offrent de nombreuses possibilités pour la 

publication et la socialisation des textes du fait qu’ils se caractérisent par leurs diversité c’est-

à-dire  individuels et collectifs, synchrone et asynchrone, public et privé. 

Conclusion partielle 

Pour clôturer ce chapitre, nous pouvons dire que l’exploitation  de ces nouvelles 

technologies de l’information et de la communication dans le domaine de 

l’enseignement/apprentissage des langues y compris du FLE et particulièrement de l’écriture 

demeure primordial et indispensable, du fait que ces moyens de communication impliquent les 

apprentis- scripteurs dans un contexte social et favorisent les principes de la perspective 

actionnelle. 

Nous pouvons dire également que ces innovations technologiques joue un rôle crucial 

dans l’évolution des pratiques pédagogiques parce qu’elles proposent des activités, des 

exercices et des tâches très intéressantes pour les apprenants et les enseignants. L’écriture 

collaborative représente l’une de ces activités qui participe à l’enrichissement et au 

développement de la compétence de la rédaction. 
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Introduction partielle 

Inclure les apprenants dans des situations d’apprentissage proches de leurs vies sociales 

en utilisant les TIC notamment le réseau internet suppose que cela les motive et les encourage 

à apprendre et à réaliser différentes tâches car ils se retrouvent dans une interaction qui leur 

permet d’agir et de réagir sur des sujet proposés. L’utilisation de nombreux outils 

technologiques permet un apprentissage réel et immédiat dans une perspective 

socioconstructiviste car :  

« … même si les étudiants ne se trouvent pas dans la même pièce, le fait de co-rédiger 

un même document impose une interaction entre eux et les obligent donc à confronter 

leurs différentes compréhensions et leurs différentes représentations d’un même sujet ou 

concept. Cette confrontation (ou gestion du "conflit cognitif" entre pairs) est une étape 

essentielle dans la phase d’apprentissage »
110

. 

De nombreuses recherches ont démontré que les TIC sont utiles pour 

l’enseignement/apprentissages des langues. Dans une optique de collaboration et pour que les 

apprenants puissent travailler ensemble, l’ère de l’internet propose de nombreuses 

fonctionnalités et de multiples ouvertures sur le champ de l’écriture à distance d’un même 

document (texte) à plusieurs mains. Différents outils en lignes sont offerts sur le réseau 

Internet non seulement pour faciliter l’écriture collaborative et la production des textes 

communs mais encore pour fournir aux apprenants d’autres usages. Les traitements de texte et 

les éditeurs de texte sont parmi ces nouvelles possibilités.   

Notre recherche consistant en une expérience d’utilisation d’un espace d’éditeur de 

texte commun, nous présenterons dans ce chapitre l’espace en question (Framapad) au regard 

des différents les traitements de texte et les éditeurs de texte proposés en ligne pour exposer 

ensuite le contexte de notre expérimentation.  

III.1. Framapad, un éditeur de texte collaboratif en ligne 

Dans cette section, nous allons exposer les possibilités d’écriture sur les plateformes en ligne 

en précisant la différence entre les traitements de textes et les éditeurs de textes pour passer à 

la description de la plateforme Framapad qui constitue l’espace d’écriture sur lequel notre 

public-cible va intervenir pour son écriture collaborative.  
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III.1.1. Les traitements de texte 

Les traitements de texte ont fait leur apparition vers les années 1980. Ils sont appelés 

aussi les logiciels de bureautique en ligne. Pour Joëlle Delacroix « un logiciel du traitement de 

texte est un logiciel qui est exécuté sur un serveur distant, et auquel se connectent les usagers 

par l'intermédiaire d'un navigateur. Les documents créés sont d'emblée en ligne et s'affichent 

dans le navigateur. Ils peuvent ou non être partagés ; s'ils le sont, plusieurs auteurs peuvent 

les éditer simultanément et à distance »
111

.  Il s’agit d’un éditeur du texte qui permet d’écrire 

et de créer des documents de plusieurs manières simultanées. Jacques Bon souligne que cet 

éditeur « permet en plus le formatage du texte (tableaux, fontes, taille de caractères etc., 

l’affichage WYSIWYG (What You See Is What You Get) du texte c’est-à-dire il permet de voir 

à l’écran le rendu de la production finale, comme il permet l’impression finale du document 

écrit »
112

. De plus, le logiciel du traitement de texte joue un rôle très important dans le 

domaine de l’apprentissage, du fait qu’il permet tout d’abord à l’apprenant d’avoir une page 

toujours propre malgré la correction, la réécriture, etc. Il lui permet ainsi de pouvoir modifier à 

sa guise son texte sans ratures
113

, ce qui facilite pour l’enseignant la tâche de la correction des 

textes de ces apprenants.  

En outre, « le traitement de texte permet d’aborder différents types d’activité tels que 

la rédaction, la réécriture, la structuration, la manipulation, la correction, etc. »
114

. Pour la 

raison qu’il propose de nombreuses fonctionnalités de saisie, de  mise en page, d’affichage, de 

la taille de caractère, de correction, etc. Une fois le texte écrit dans le logiciel du  traitement de 

texte, il peut être présenté sur un support informatique tel que le projecteur et le tableau banc 

interactif (TBI).     

Wasim Bishawi indique que « les différentes possibilités qu’offre cette technologie de 

traitement de texte ont modifié le rôle de ces derniers ; ils sont devenus des outils de 

structuration et de composition du document, d’enrichissement du contenu, d’amélioration des 

                                                      
111

 Joëlle Delacroix, « Certificat Informatique et Internet Travailler en réseau, communiquer, collaborer » In 
Cnam[En ligne]. URL :https://docplayer.fr/48087704-C2i-certificat-informatique-et-internet-travailler-en-
reseau-communiquer-collaborer-joelle-delacroix-correspondant-c2i-cnam.html .Consulté le 20/05/2019  
112

 Jacques Bon, Éditeur ou traitement de textes ? pour Framasoft, 2004,  [En ligne]. 
URL :https://archive.framalibre.org/IMG/editeur.pdf. Consulté le 20/05/2019 
113

 Camille Bedel ; Elsa Falbo, L’écriture collaborative supportée par les TICE, mémoire professionnel master me 
sous la direction de Mme LECLERCQ-Villiot et  Mme De FLAUGERGUES, université de Joseph Fourier , 2012, p. 
17 
114

 Camille Bedel ; Elsa Falbo. Ibid. 

https://docplayer.fr/48087704-C2i-certificat-informatique-et-internet-travailler-en-reseau-communiquer-collaborer-joelle-delacroix-correspondant-c2i-cnam.html
https://docplayer.fr/48087704-C2i-certificat-informatique-et-internet-travailler-en-reseau-communiquer-collaborer-joelle-delacroix-correspondant-c2i-cnam.html
https://archive.framalibre.org/IMG/editeur.pdf


51 

 

aspects linguistiques »
115

. Pour Krzysztof Kotuła, un des logiciels incontournables est sans 

doute Google Documents.
116

 

Ces outils sont très utiles pour les apprenants surtout pour ceux qui ont des difficultés 

de rédaction. Toutefois, il est nécessaire de prendre en compte certains critères qui pourraient 

influer sur le processus d’écriture sur les logiciels de traitement de texte : 

- L’âge des enfants 
117

: les traitements de texte peuvent être utilisés par des enfants qui 

sont en bas âge, certaines études ont montré que le traitement de texte a un impact sur 

les compétences rédactionnelles dès le CM1 c’est-à-dire des enfants d’âge de 9 à 17 

ans.   

- Le niveau initial des élèves en écriture 
118

: les bénéficiaires de ces outils du traitement 

de  texte sont les apprenants qui ont le plus de difficultés rédactionnelles.  

- Le contexte d’enseignement 
119

: écrire sa production dans un contexte d’écriture 

collaborative, sur le logiciel du traitement de texte et la proposer à commentaires des 

paires suppose la variation des formes d’écriture. Effectivement, celui-ci accorde au 

scripteur éprouvant des difficultés la possibilité de sentir qu’il est toujours accompagné 

par d’autres scripteurs qui sont plus fort que lui. Ce qui montre également, les effets 

positifs de cette technologie sur la compétence rédactionnelle. 

Enfin, le traitement de texte permet de développer les compétences d’écriture car les 

apprenants qui l’utilisent, révisent leur texte et écrivent parfois plus. Mais encore, il permet 

aux apprenants de résoudre leurs erreurs quand ceux-ci n’y arrivent pas seuls : il a alors un 

rôle motivant
120

. Finalement, nous pouvons dire que l’utilisation des traitements de texte 

pourrait favoriser les compétences rédactionnelles des apprenants et des internautes. 
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III.1.2. Les éditeurs de texte  

Tout comme les outils du traitement de texte, les éditeurs sont aussi des logiciels, des sites, 

etc.  qui présentent de multiples fonctionnalités dans le champ de l’écriture notamment celui 

de l’écriture collaborative. Ainsi,  

« Les éditeurs de texte sont des outils qui permettent de traiter un fichier au format 

texte brut. Ils permettent de taper un texte en caractères alphanumériques (caractères 

informatiques qui peuvent être alphabétiques, numériques ou codés par d'autres signes 

conventionnels), d’utiliser les fonctions effacer, copier, couper, coller, enregistrer, etc. 

mais ils ne permettent pas de mettre en forme un document. Les éditeurs de texte 

collaboratif en ligne sont également appelés "pads". Les plus connus sont Etherpad, 

Framapad, Pirate pad, Sync.in. »
121

  

Claire Le Dû explique que :  

« Ces logiciels proposent des fonctionnalités de la communication synchrone ou 

asynchrone entre les membres du groupe, disons que les apprenant peuvent être 

connectés à tout moment ou en temps réel (synchrone) ou en différé (asynchrone)  ce 

qui favorise la collaboration et ainsi même de développer des compétences sociales 

chez les élèves car elle relève de la communication ».
122

 

En plus, les éditeurs du texte admettent la mobilisation des connaissances des apprenants, du 

fait que chacun possède la possibilité de participer à la réalisation collective de la tâche. Ce 

qui suscite leur motivation et rend l’activité plus incitative.     

La fonction de l’historique qui permet de faire une rétroaction c’est-à-dire l’action de 

revenir en arrière pour effectuer par exemple une révision, suppose également de visualiser les 

différentes étapes de l’écriture : corrections, améliorations, tâtonnements, textes non 

retenus
123

. Cette opération donne d’une part à l’apprenant l’occasion de faire une auto-

évaluation et d’autre part, à l’enseignant l’occasion d’évaluer les contributions de ses 

apprenants. 
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Pour bien connaître ces technologies et leur fonctionnement, et dans le but de la 

réalisation de notre expérimentation, nous avons choisi un de ces éditeurs appelé Framapad 

qui sera présenté de façon un peu  plus détaillée dans ce qui suit.  

III.1.3. La présentation de Framapad 

Dans les dernières années, de nombreux outils d’édition de texte ont été développés sur 

le réseau internet pour permettre la réalisation d’un réel travail collaboratif en ligne et à 

distance tel que Etherpad, Framapad, Titanpad, etc. Un ''Pad'' est un éditeur de texte 

collaboratif en ligne.   

Jean-Thomas Maillioux définit Framapad comme : « une solution dérivée du logiciel 

Etherpad et hébergée par l'association Framasoft, Framapad est une solution facile à mettre 

en œuvre pour des moments d’écriture collaborative en classe ou dans le cadre d'activités 

personnelles ou professionnelles »
124

. Pour Simon Descarpentries : « le projet Framapad vise 

à offrir au plus large public possible, l'accès à une plate-forme de collaboration en ligne sous 

logiciel libre et à la pointe du progrès »
125

. Il s’agit d’un espace d’écriture collaborative qui 

donne aux scripteurs l’opportunité de participer à la réalisation d’un document commun dans 

des activités personnelles ou professionnelles.   

Selon David Adrien : « Framapad est un des logiciels gratuits qui ne demandent pas 

d’inscription et peuvent être utilisés très facilement. Leur usage est d’une grande efficacité en 

salle informatique ou à la maison. Ils nécessitent seulement une connexion à Internet. Le 

professeur se connecte sur le site, crée une page en lui donnant un nom »
126

. Donc il suffit 

d’avoir une connexion à l’internet et un navigateur web. Pour compléter la description de 

Framapad, Simon Descarpentries ajoute que : « Framapad comme un site d’écriture 

collaborative permet à un maximum de 16 personnes de partager simultanément un texte en 

cours d'élaboration. Les contributions de chacun apparaissent immédiatement dans le pad de 

tous les participants et sont signalées par des couleurs différentes »
127

.  

Les participants sur Framapad peuvent utiliser des pseudonymes. De haut en bas, 

l’écran principal de Framapad se compose de :  
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- une barre de titre qui comporte un lien vers la page d’accueil Framapad.org et qui 

constitue le lien de pad. 

- une barre de menu qui comporte une série de menus et options Import / Export du 

document, versions (pour sauvegarder le document)…etc.  

- une barre d'outils pour la mise en page, la mise en forme du texte ; son historique, son 

affichage…etc. 

- une grande zone de texte éditable pour l’écriture du texte.  

- une liste d'utilisateurs connectés au pad commençant par le premier utilisateur. 

- une fenêtre de messagerie instantanée pour entamer une discussion entre les membres 

du pad sans modification au texte. 

III.1.4. Les Possibilités de travail sur Framapad 

L’éditeur de texte de notre projet d’écriture fait partie du réseau Framasoft qui 

regroupe autant de sites web et de logiciels tel Etherpad, Titan pad, Framapad, Framablog, etc. 

Plusieurs travaux de recherche ont été menés sur ces outils technologiques, ce qui nous a 

permis de choisir l’un de ces derniers pour réaliser notre expérimentation.  

Christine Rodrigues expose l’historique d’utilisation de ce logiciel en indiquant que : 

« l’éditeur de texte Etherpad a été utilisé de fin mars à mai 2012 au département 

«Métiers du Multimédia et de l’Internet » (MMI Vichy, IUT d’Allier, Université Blaise 

Pascal) avec des étudiants préparant le Diplôme Universitaire de Technologie (DUT) 

MMI. Cette formation universitaire se déroule sur deux années et prépare à divers 

métiers de la communication et du multimédia (audiovisuel, informatique, évènementiel, 

infographie). L’anglais, qui est la Langue Vivante 1 (LV1 = L2), est obligatoire pour 

tous les étudiants. La tâche proposée aux étudiants a consisté à composer de manière 

collaborative (par groupes de deux à quatre) un texte explicatif en anglais dont la 

thématique devait être en lien avec les sujets abordés tout au long du cursus, puis à 

présenter les productions dans un wiki afin qu’ils les enrichissent grâce à des hyperliens 

qui renvoient vers des pages complémentaires. Les apprenants ont dû sélectionner des 

unités lexicales dans leurs textes pour en faire des hypermots »
128

. 
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Christine Buisson
129

 cite à son tour l’expérience d’utilisation d’Etherpad dans le cadre 

du projet d'école visant à développer la culture humaniste, un projet de découverte de l'Europe 

a été proposé aux élèves. Les élèves ont été amenés à réaliser un quizz de découverte de 

l'Union Européenne. L'étape permettant d'établir un état des lieux des connaissances des élèves 

dans ce domaine ainsi que leurs interrogations est primordiale. ’Les élèves ont utilisé un 

éditeur de texte collaboratif en temps réel pour partager leur texte en cours d’élaboration 

(éditeur de type Etherpad). Il s'agissait pour eux de formuler ce qu'ils savaient sur l'Europe et 

s'interroger sur ce qu'ils voulaient savoir. Ce scénario pédagogique présente les modalités et le 

déroulement de cette étape. La séance a permis d'obtenir instantanément un document 

consultable par l'ensemble du groupe. Le travail d'échange, de classement des informations et 

de reformulation a pu se faire aussitôt. Tous les élèves ont participé ce qui laisse dire que le 

dispositif a stimulé l'écriture. 

III.2. Le contexte de l’expérimentation(s) 

Nous avons procédé à une expérimentation que nous avons jugée incomplète dans le 

sens que le nombre de données ne répondait pas à nos attentes. Ce qui nous a amenée à 

relancer l’expérimentation une deuxième fois avec le même public pour les besoins de recueil 

de données. Ainsi cette partie est intitulée le contexte de l’expérimentation(s) qui a eu en fait 

deux phases : première expérimentation et deuxième expérimentation.  

III.2.1. Première expérimentation  

III.2.1.1. Le public cible 

Notre public cible se constitue d’étudiants inscrits au département de FLE, faculté des 

lettres et Langues étrangère de l’Université Mohamed BOUDIAF de M’sila pour l’année 

2018/2019. Limitée par le nombre de participants sur le site Framapad (16 au maximum), il est 

question de 16 étudiants, de sexe féminin et d’âges différents, inscrites pour une licence de 

français de Trois ans. Notre choix de cet échantillon s’est effectué selon la volonté de 

participer à notre recherche. Ainsi, les étudiantes qui représentent notre échantillon font partie 

de différents groupes. Elles constituent un groupe hétérogène en termes de niveau de maitrise 

de la langue (faible, moyen, et bon), nous avons observé cette hétérogénéité des niveaux à 

partir de la correction que nous avons effectuée des copies des étudiants lors d’une séance de 
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production écrite. Elles font partie de différentes régions (Boussaâda, M’sila, Hammam Dalaa, 

Bouira, Tizi Ouzou Ain Melh).  

III.2.1.2. L’enseignement de l’écrit à l’université de M’sila 

La matière de la compréhension et production écrite est un module de l’unité  

fondamentale avec un volume horaire hebdomadaire de 3 heures sur deux séances. Selon le 

descriptif
130

 du module qui englobe comme objectifs généraux la compréhension et la 

production de textes courts et simples, l’enseignant tentera d’atteindre les objectifs suivants :    

- Reconnaitre et identifier : les formes du discours (narration, description etc.), idée. 

Principales et secondaires, les causes et les effets, traits d’un personnage… 

- Décoder des messages écrits en utilisant les stratégies appropriées à ce niveau. 

- Maitriser les différentes stratégies de lecture. 

- Repérer le sens explicite (ou) littéral d’un texte court et simple. 

- Production de différents types de textes courts en se référant aux schémas textuels. 

Aux modèles et typologies des genres de discours.  

En plus, les enseignants de ce module  abordent le contenu ci-dessous : 

Types d’activité :  

- Tri de textes  

- Transformation : ex, message iconique vers un texte et vice versa.  

- Transposition, substitution, lacunaires, complétion etc. 

-  Balayage, écrémage, lecture sélective.  

Contenus 

- Caractéristiques de la forme du discours étudie. 

- Les marques de l’énonciation : reproduire le schéma de communication.  

- Techniques et stratégies de lecture en utilisant des supports écrits variés 

-  Ressources : textes journalistiques, cartes (routières, géographiques etc.), tableaux statistiques, images 

etc. 

- Les mots et leur agencement dans la phrase. 

- Les signes de ponctuation- la progression des idées.  

- L’accord des adjectifs et du participe passé- le participe présent et l’adjectif verbale. 

- La concordance des temps. 

- Analyse de l’énonciation. 

Références : (Livres et polycopiés, sites internet, etc.)  

-ADAM, Jean-Michel 2009 (1997) : Les textes : types et prototypes, Armand Colin. 

- AMON, E. et BOMATI, Y, Méthodes et pratiques du français, Paris, Magnard, 2000 ; 

-CREPIN, F ; DESAINTGHISLAIN, C, POUZAILGUES-DAMON, E, Français, Méthodes et Techniques, 

Nathan, 1996. 

- GRADUS, B, Les procédés littéraires, Paris, Union Générale d’Editions, 1980 ; 

- Pol BAILLARD ET Claude LAUNAY, Le résumé de texte, Hatier, 1989. 

-POPIN, J, La ponctuation, Paris, Nathan, coll. « 128 », 1998 
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III.2.1.3. La consigne et le projet d’écriture 

Selon Jean-Michel Adam, la linguistique textuelle est définie comme « une théorie de 

la production co(n) textuelle de sens, qu’il est nécessaire de fonder sur l’analyse des textes 

concrets »
131

. Pour lui le texte est l’unité centrale de cette théorie, il le considère comme un 

lieu où « apparaissent immédiatement une hétérogénéité et une complexité qui semble 

constitutives des discours en langue naturelle »
132

.  

Les recherches menées sur la typologie textuelle de J.M. Adam en français 

s’intéressent à l’étude l’organisation des textes et leur structuration .Cette catégorisation est 

fondée sur l’idée que tout texte se compose de différentes séquences qui déterminent son type.  

D’après J.M. Adam, il existe cinq types de texte  qui sont le narratif, l’argumentatif, 

l’explicatif, le descriptif et le dialogal. 

Dans le cadre de notre recherche, nous avons décidé de choisir l’argumentation, en 

proposant aux étudiants d’écrire un texte de type argumentatif pour les raison suivantes : le 

texte argumentatif comprend un point de vue, une opinion à défendre ou à réfuter avec des 

arguments pour ou contre l’opinion initiale, ou encore deux opinions avec une thèse et 

antithèse et des arguments pour l’une et l’autre, plusieurs opinions, ou encore une prise de 

position engagée ou un point de vu neutre en utilisant des exemples, des illustrations et des 

articulateurs logiques pour arriver vers la fin à la conclusion. Cette possibilité d’opinions 

différentes pourrait servir en proposant des échanges à propos des opinions, l’écriture 

collaborative sur un espace commun.    

J-M ADAM affirme que l’argumentation se définit comme «la construction, par un 

énonciateur, d’une représentation discursive visant à modifier la représentation d’un 

interlocuteur à propos d’un objet de discours donné, on peut envisager le but argumentatif en 

terme de visée illocutoire »
133

.  

Comme nous avons vu, sur l’éditeur Framapad, les contributions de chaque participant se 

voient surlignées par une couleur choisie par l’auteur et leurs écrits se présentent les uns après 

les autres ; les idées vont apparaître simultanément les unes après les autres, ce qui permet aux 

                                                      
131

 Jean-Michel Adam, La linguistique textuelle, Introduction à l’analyse textuelle des discours, Paris, Armand 
Colin, 2005, P.65 
132

 Ibid. 
133

 Jean-Michel Adam, Linguistique textuelle : des genres de discours aux textes, Nathan, 1999, p, 185 



58 

 

apprenants de montrer leurs capacités rédactionnelles concernant le fait de démontrer ou de 

réfuter la thèse du texte. Cela pourrait engendre la motivation sur l’activité d’écriture.  

Par la suite, nous allons présenter notre projet d’écriture et la consigne qui a été proposée au 

groupe expérimental. 

Notre projet d’écriture s’étale sur la fusion de trois points essentiels. Premièrement, l’écriture 

en tant qu’une compétence très importante dans le processus d’enseignement de la production 

écrite et en tant qu’une tâche difficile à mettre en place chez les apprenants du FLE ; 

deuxièmement, le travail collaboratif comme stratégie d’enseignement de cette compétence ; 

et le troisième point est relatif à l’espace d’écriture, Framapad comme outil d’écriture 

collaborative.  

Donc, nous avons proposé au groupe expérimental la consigne suivante : 

 

 

Consigne : 

Actuellement, le Smartphone (téléphone intelligent) fait partie intégrante de notre vie 

quotidienne et professionnelle. Il ne permet pas seulement de mettre les personnes en contact 

mais aussi d’avoir accès à l’internet et de profiter de ce qu’il offre comme avantages. Cependant, 

il y a certains qui avancent que ce moyen de communication engendre des risques sur la vie 

privée, la propriété personnelle, la santé et la culture des individus. 

Etes-vous avec les uns ou avec les autres ? Donnez votre point de vue. Illustrez-le par des 

exemples. Écrivez un texte argumentatif cohérent et bien construit qui exprime votre avis.  

 

 

III.2.2. Deuxième expérimentation 

Nous avons pensé à programmer une deuxième phase pour notre expérimentation, du 

fait que la première n’a pas produit assez de données recueillies qui répondent à nos attentes. 

Cela est dû surtout à la non familiarisation du groupe expérimental avec l’espace Framapad.  

III.2.2.1. Le public cible 

Notre public cible de la deuxième phase de l’expérimentation se constitue du même 

public de celui de la première en ajoutant d’autres participants qui font partie d’autres groupes. 

Il s’agit de 13 filles et 03 garçons. Donc, nous leur avons demandé de refaire l’expérience en 

collaborant avec les nouveaux participants.    
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III.2.2.2. La typologie textuelle demandée sur Framapad 

Nous avons également proposé la même typologie textuelle qui consiste en la rédaction 

d’un texte argumentatif. Dans le but de susciter chez les apprenants le besoin d’exprimer leurs 

points de vue et à les renforcer par des arguments ou des exemples.  

III.2.2.3. La consigne et le projet d’écriture 

Nous avons gardé le même projet d’écriture. Néanmoins, nous avons ajouté à la 

consigne les possibilités d’écriture collaborative qu’offre Framapad avec ses critères à prendre 

en considération et aussi la tâche à réaliser. Ainsi, la consigne proposée est comme suit :  

 

Consigne : 

Actuellement, le Smartphone (téléphone intelligent) fait partie intégrante de notre vie 

quotidienne et professionnelle. Il ne permet pas seulement de mettre les personnes en contact 

mais aussi d’avoir accès à l’internet et de profiter de ce qu’il offre comme avantages. Cependant, 

il y a certains qui avancent que ce moyen de communication engendre des risques sur la vie 

privée, la propriété personnelle, la santé et la culture des individus. 

Etes-vous avec les uns ou avec les autres ? Donnez votre point de vue. Illustrez-le par des 

exemples. Écrivez un texte argumentatif cohérent et bien construit qui exprime votre avis.  

NB : 

 Il s’agit d’un travail collaboratif, c’est-à-dire vous devez travailler ensemble le même 

texte. 

 Vous pouvez s’auto-corriger comme vous pouvez corrigez-les erreurs commis par vos 

camarades. 

 Il s’agit d’un travail synchrone c’est-à-dire vous travaillez en même temps. 

 Vous devez utiliser des pseudonymes.  

 

 

Conclusion partielle 

Nous avons décrit dans ce chapitre notre contexte d’expérimentation, notre terrain de 

recherche et la technique que nous avons utilisée pour produire des données et construire un 

corpus. Ainsi, l’analyse de ces données s’effectuera au niveau du chapitre qui suit.  
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Introduction partielle 

Il est indispensable de trouver dans un travail de recherche, une partie consacrée pour 

l’analyse des données collectées et l’interprétation des résultats obtenus en utilisant bien 

évidemment certain nombre de techniques de recherche tel que le questionnaire, l’enquête sur 

terrain, les expérimentations, etc.  

A travers notre expérimentation, nous avons collecté trois sortes de données qui 

constituent le corpus que nous allons analyser dans cette partie du chapitre. En effet, notre 

corpus est constitué de données quantitatives recueillies d’un questionnaire destiné aux groupe 

expérimental afin d’esquisser leur profil d’utilisation des Technologies d’Information et de 

Communication, de données qualitatives recueillies à travers une grille d’analyse appliquée 

aux capture d’écran des écrits collaboratifs des participants sur la plateforme Framapad, et de 

données quantitatives et qualitatives propres à un questionnaire de satisfaction.   

Pour exposer l’analyse des résultats des expérimentations, nous décrierons d’abord le 

déroulement des deux phases de l’expérimentation, ensuite les données recueillies et leurs 

analyses/interprétation pour passer enfin à une comparaison entre les deux expérimentations 

pour dégager des paramètres relatifs au développement de la production écrite via TIC et 

terminer enfin par l’analyse du questionnaire de satisfaction.     

IV.1. Analyses des résultats des expérimentations 

Dans cette partie, nous mettrons en relief le déroulement des deux phases de l’expérimentation 

réalisées, les données recueillies et l’analyse et l’interprétation de ces dernières. 

IV.1.1. Déroulement des deux phases d’expérimentation 

 La première phase 

Comme exposé auparavant, nous avons réalisé notre première expérimentation avec des 

étudiantes de deux groupes de la première année licence. D’abord, dans le but d’objectiver 

notre constat, nous avons assisté pendant deux séances avec ces groupes pour observer le 

déroulement de la séance de production écrite. Nous avons récupéré leurs copies pour les 

évaluer. Ensuite, nous avons assisté pour une troisième fois afin de leurs expliquer le 

déroulement de l’activité d’écriture collaborative, de même, l’utilisation de l’éditeur de texte 

Framapad et la tâche qu’elles devaient accomplir. Nous leur avons également proposé un 

questionnaire pour identifier leur profil d’utilisation des TIC.   
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Par la suite, nous nous sommes mises d’accord sur la date et l’horaire qui les arrangent 

toutes pour effectuer l’activité d’écriture collaborative d’un texte argumentatif sur Framapad 

en leur expliquant le fonctionnement du site en question.  

Au début, nous avons remarqué que quelques étudiantes ont pu écrire mais nous avons 

également rencontré un certain nombre de difficultés liées à la synchronisation de l’activité car 

nous n’avons pas pu les regrouper toutes sur le site dans un même temps du fait qu’elles n’ont 

pas respecté toutes le rendez-vous donné pour la rencontre rédactionnelle. Ce qui a diminué le 

nombre de participantes à l’activité. De plus, nous avons remarqué des difficultés liées à 

l’utilisation du site Framapad et d’autres liées à la connexion. En effet, de temps en temps, les 

étudiantes perdaient la connexion, ce qui nous obligeait à refaire l’expérimentation entière 

depuis le début.  

 La deuxième phase 

Tout comme la première phase de notre expérimentation, nous avons suivi la même 

procédure pour aboutir à de nouvelles données plus riches et exploitables pour l’analyse. Nous 

avons fait appel aux membres de groupe sur Messenger, ensuite nous leur avons demandé de 

refaire l’expérimentation en respectant le rendez-vous rédactionnel, le projet d’écriture 

proposé ainsi que la consigne demandée. Nous avons ensuite partagé le lien du site Framapad 

et lancé la consigne avec la tâche à réaliser et les possibilités d’écriture offertes par l’éditeur 

de texte. 

IV.1.2. Données recueillies des expérimentations 

Tout travail de recherche nécessite l’utilisation de différents outils de vérification pour 

qu’il soit crédible. Ainsi, pour identifier le profil d’utilisation des TIC de nos participants et 

connaître leur degré de maîtrise de ces outils, nous leur avons distribué un questionnaire 

(Annexe n°1) qui comporte 12 questions dont 08 questions d’ordre d’identification et 04 

questions d’ordre d’usage personnel des TIC.  

Quant au corpus de notre recherche, il constitué de captures d’écran du déroulement de 

l’activité d’écriture collaborative d’un texte argumentatif, vu que notre expérimentation s’était 

déroulée sur internet (site Framapad). 

Enfin, afin de connaitre le ressenti des participantes à l’expérimentation et leur degré 

de satisfaction à propos de l’activité d’écriture collaborative via Framapad, nous avons 

distribué vers la fin un questionnaire de satisfaction qui comporte 08 questions (07 questions 
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fermées et une seule question ouverte).  

IV.1.3. Analyse des données 

Cette partie est répartie en deux sections : analyse des résultats du questionnaire du profil 

d’utilisation des TIC et analyse des captures d’écrans du déroulement de l’écriture 

collaborative sur Framapad.    

 Analyse des résultats du questionnaire du profil d’utilisation des TIC  

Dans un premier lieu, nous commençons par l’analyse des résultats de notre questionnaire afin 

de déterminer le profil d’utilisation des TIC de notre public cible pour connaitre le degré de 

familiarisation avec les TIC. Nous commençons par les questions qui portent sur 

l’identification.  

Question n° 01 : Votre sexe ?  
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MasculinFéminin

Répartition des étudiants selon le sexe 

Masculin Féminin

Sexe Nombre 

Masculin 0 

Féminin 16 

D’après les réponses sur cette question, 

nous remarquons que le sexe masculin est 

totalement absent. Cette absence est dû au 

fait que les étudiants du premier groupe 

n’ont pas désiré la participation au projet 

d’écriture de notre expérimentation et à 

l’absence des garçons dans le deuxième  

groupe. Nous pouvons dire que la 

réalisation de cette expérimentation s’est 

avérée difficile dès le début.        
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Question n° 02 : Votre âge ?  

 

Question n° 03 : Avez-vous votre propre ordinateur ? Si oui, quel type ? 

  

 

 

 

 

Les réponses qui ressortent de cette question nous montrent que la majorité des étudiantes (12) possèdent leurs 

propres ordinateurs. Nous remarquons encore que le type d’ordinateur qu’utilise la grande partie de notre 

échantillon (12) est l’ordinateur potable.  Ce qui nous a mené à penser qu’elles utilisent quotidiennement cette 

technologie  pour divers usages chose qui nous a rassurée pour le suite de l’expérimentation.    
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20 ans et 

plus  

Nombre sur 16  09 07 

Avez-vous votre 

propre 

ordinateur ? 

Oui  Non  

Nombre sur 16 12 04 

Si oui, 

quel 

type ? 

Portable Fixe Je ne sais 

pas 

Nombre 12 0 04 

Selon les réponses sur cette question, notre 

échantillon se constitue de la plupart des 

étudiantes  qui ont l’âge entre 18 et 20 ans 

(09 étudiantes), nous trouvons aussi que 

(07) étudiantes qui ont  20 ans et plus 

d’âge. Nous pouvons dire qu’elles sont des 

jeunes filles.  
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Question n° 04 : Si non, avez-vous accès à un ordinateur quotidiennement ? 

 

Où ? 
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D’après les réponses obtenues auprès des 

étudiantes, nous avons compris que un grand 

nombre d’entre elles (12) a l’accès à 

l’ordinateur quotidiennement. En plus nous 

avons trouvé uniquement 02 qui n’utilisent 

pas quotidiennement l’ordinateur et 02 autres 

qui ont parfois l’accès à cet outil 

technologique. Accéder à un ordinateur leurs 

permet de réaliser différentes tâches  et de 

multiplier l’usage de ce dernier (faire des 

recherches, se connecter avec des membres de 

la famille, des étrangers, jouer, regarder des 

vidéos…etc.).        

 

Nous remarquons également que la plupart 

d’entre elles (09) utilisent l’ordinateur à la 

maison. De plus nous trouvons que trois 

étudiantes ont l’habitude d’accéder à 

l’ordinateur  à l’université vu que notre 

université offre la possibilité de s’inscrire 

gratuitement dans la salle informatique. En 

revanche, il y a aucune qui utilise l’ordinateur 

de chez un (e) ami (e) et il y a 04 étudiantes 

qui disent utiliser cet outil depuis d’autres 

environnements tels le cyber café …etc. 

 



66 

 

Question n°05 : A la maison avez-vous une connexion internet ? 

 
Question n°06 : Vos parents sont-ils au courant de toutes les utilisations que vous faites de 

l’ordinateur ? 
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Oui  

 

Non  

Nombre sur 16 13 03 

Vos parents 

sont-ils au 

courant de toutes 

les utilisations 

que vous faites 

de l’ordinateur ?  

Oui  Non  Non mais 

ils ont 

installé un 

filtre sur 

mon 

ordinateur. 

Nombre sur 16 10 03 01 

Les réponses indiquées par les étudiants sur 

cette question nous montrent que  la majorité 

des étudiantes possèdent la connexion internet à 

la maison, ce qui nous a conduit à penser qu’il 

sera facile à travailler avec nous notre 

expérimentation. Tandis que, nous avons trouvé 

que trois (3) filles n’ont pas la connexion 

internet à la maison. Ce qui pourrait les 

empêcher d’effectuer  le travail demandé. 

 

Nous voyons d’après les réponses obtenues 

pour cette question que la plupart des 

parents des étudiantes sont au courant de 

toutes  les utilisations que font leurs 

enfants de l’ordinateur. Ceci s’explique par 

le grand intérêt,  la bonne prise en charge 

qu’accordent les parents à leurs enfants et 

leur conscience des dangers que pourraient 

engendre la mauvaise utilisation de 

l’ordinateur et des nouvelles technologies 

sur la vie privée de leurs enfants. 

Comme nous voyons qu’il y a trois 

étudiantes qui disent que leurs parents ne 

sont pas au courant de toutes les 

utilisations de l’ordinateur. Alors qu’une 

seule fille déclare que ses parents ont 

installé un filtre sur son ordinateur. 
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Question n°07 : Vous estimez votre niveau de maitrise des outils informatique et multimédia 

comme : 

 

 

 

 
 

Nous passons maintenant aux questions de l’usage personnel des outils TIC. 

Question n°08 : Possédez-vous une adresse mail ? 
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Vous estimez votre niveau 

de maitrise des outils 

informatique et multimédia 

comme  

Très 

bon  

    

Bon  

Moyen  Plutôt 

faible  

Faible  

Nombre sur 16  07 04 03 02 0 

Possédez-vous une 

adresse mail ?  

Une  Plusieurs  Aucune  

Nombre sur 16 11 04 01 

Les réponses propres à cette question 

révèlent que les étudiantes qui représentent 

notre échantillon possèdent différents 

niveau de maitrise des outils informatiques 

et multimédia, nous remarquons que 07 

étudiantes voient que leurs niveau de 

maitrise des outils informatiques et 

multimédia est très bon. Ceci s’explique 

par le fait qu’elles sont au courant de 

développement de ces outils et qu’elles 

s’intéressent à son utilisation. De plus, 04 

étudiantes qui ont un bon niveau. Tandis 

que 03 autres disent qu’elles maitrisent ces 

outils avec un niveau moyen. En revanche, 

uniquement deux qui pensent posséder un 

niveau plutôt faible.   

 

D’après les réponses obtenues auprès des 

étudiants à cette question nous constatons que 

la majorité des étudiantes ont une adresse mail. 

Onze (11) étudiantes a une seule adresse et 4 

ont plusieurs. Du fait que, posséder une adresse 

mail, actuellement, est devenu primordial 

surtout pour les universitaires. Ce qui nous a 

poussée à penser que nous pourrons 

communiquer facilement le lien de notre pad 

sur le site Framapad. Or, il y a uniquement 01 

qui n’a pas une adresse mail.    
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Question n°08 : En général vous utilisez l’ordinateur (ou votre Smartphone) pour : 
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Jouer a des jeux vidéos (seul ou en réseau) 3
Regarder ou télécharger des vidéos ou de la musique
Participer a des réseaux sociaux (Facebook , Twitter …….) 
Faire la visioconférence (Skype)
Chatter (MSN , Facebook )
Surfer sur internet

En général vous utilisez l’ordinateur (ou votre 

Smartphone) pour : 

Nombre 

                                                                      Durée  

 Tous les 

jours 

1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois 

par mois  

Jamais  

Envoyer des mails 01 02 03 07 

Tenir un blog 00 01 03 07 

Surfer sur internet 07 01 02 03 

Chatter (MSN, Facebook) 14 00 00 02 

Faire la visioconférence (Skype) 00 01 03 07 

Participer à des réseaux sociaux (Facebook, 

Twitter …….) 

15 00 00 01 

Regarder ou télécharger des vidéos ou de la musique 10 04 03 01 

Jouer à des jeux vidéo (seul ou en réseau) 03 01 02 03 

Acheter des produits sur des sites de vente en ligne 

(EBay, Amazon …..) 

 00 03 03 02 

Participer à des forums 02 04 03 02 

Utiliser des logiciels de création /édition de contenu 

audio /vidéo /photo (Photoshop, audacity studio… 

04 04 03 05 

Autres (précisez) / / / / 

Raisons et fréquences d’utilisation de l’ordinateur 
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Question n°09 : Citez le blog ou le site ou le forum que vous préférez (ex : Skyrock Fr ou 

Facebook ou You tube ….etc.)  
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Selon les réponses obtenus de cette question, nous 

observons que les étudiantes utilisent toujours 

l’ordinateur ou le Smartphone pour chatter (MSN, 

Facebook), participer à des réseaux sociaux, 

regarder ou télécharger des vidéos ou de la musique 

et pour surfer sur internet. Cela signifie qu’elles 

sont très attachées à ces nouvelles technologies. 

Pour 1 à 2 fois par semaine, elles l’utilisent 

beaucoup plus pour utiliser des logiciels de création 

de contenu audio, acheter des produits sur des sites  

 

de vente en ligne et  pour participer à de forums.  

Tandis que pour 1 à 3 fois par mois, elles utilisent ces 

outils pour envoyer des mails, tenir un blog et faire de 

la vision conférence. En revanche, nous trouvons que 

la plupart d’elles n’utilisent jamais les logiciels de 

création de contenu audio, ne tiennent jamais des 

blogs ainsi n’envoient jamais des mails.  

Tout ceci nous mène à dire que les étudiantes sont au 

courant presque de tous ces outils technologiques. 

 

Selon les réponses indiquées pour cette question, les 

étudiantes préfèrent utiliser sur internet plusieurs sites 

et différents réseaux sociaux. Nous remarquons que le 

Facebook vient en premier (09). You tube et 

Instagram viennent après (8) étudiantes qui les 

préfèrent. Ensuite, nous trouvons que certaines 

préfèrent utiliser Snapchat (04) et Tik Tok (03). Or, 

nous remarquons qu’une seule qu’utilise utrilise Viber 

et uniquement une qui uutilise e-mail et une qui 

préfère Watsup. Ce qui nous mène à dire que ce sont 

des utilisatrices des TIC et qu’elles suivent leur 

développement et les innovations qu’elles proposent.  
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Question n°10 : Combien de temps en moyenne estimez –vous passer chaque jour sur 

l’ordinateur ? 

 

 

 

 

 

Synthèse de l’analyse et l’interprétation des résultats du questionnaire propre au profil 

d’utilisation des TIC 

D’après l’analyse des résultats obtenus du questionnaire, nous pouvons dire que les étudiantes 

qui représentent l’échantillon de notre travail ont de bon niveau en termes de l’utilisation des 

Technologies de l’Information et de Communication.  De plus nous avons remarqué qu’elles 

utilisent différents outils, divers sites et d’autres multiples usages. Nous avions à cette étape de 

bonnes raisons de penser que proposer à ce public de collaborer pour écrire sur une plateforme 

ne pourrait que les intéresser et les ravir étant donné leur présence quotidienne sur les sites et 

leur familiarité avec la navigation sur net via Smartphone et ordinateur.  
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Nombre sur 16 00 04 01 10 

Les réponses qui se dégagent de cette 

question nous montrent que la plupart 

étudiantes passent plus de 4h par jour 

devant l’ordinateur, ceci explique leur 

utilisation quotidienne de cet outil 

technologique et qu’elles sont trop 

attachées aux applications qu’il offre. 
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 Analyse des captures d’écran de la première expérimentation 

Pour analyser les captures d’écran recueillis de l’expérimentation, nous nous sommes appuyée 

sur la grille suivante qui est inspirée elle aussi des efficacités et intérêts pédagogiques de 

l’écriture collaborative dans l’enseignement de FLE que nous avons exposée au niveau du 

chapitre II du présent travail. Nous avons donc analysé les écrits des étudiants selon les 

critères ci-dessous. Ainsi, pour chaque critère a été désigné l’indice textuel existant dans les 

écrits ou l’indice visuel remarquable sur l’interface de Framapad. Nous avons désigné chacun 

de ces critères par une bulle dans les captures d’écran remplies par la même couleur de celle 

du carré signalé dans le tableau ci-dessous. Ainsi, la définition de chaque critère par un indice 

relevé des captures d’écran et les couleurs qui leurs sont attribuées sont expliquées dans le 

tableau ci-dessous.   

Nous avons analysé les captures d’écran de la première phase de l’expérimentation en fonction 

de cette grille d’analyse avec le nombre d’apparition de chaque critère.  

La première expérimentation 

Critères Indice couleurs Nombre 

Développer des compétences 

sociales 

La fenêtre du clavardage   05 

Echanger des points de vue 

différents sur un même sujet, 

apprendre à argumenter. 

Nombre de participants et de 

participations de chacun pour 

effectuer la tâche. 

  

03 

Prendre conscience qu’il 

existe différents styles 

d’écriture. 

Utilisation des couleurs et des 

pseudonymes 

  

02 

Prendre conscience de la 

dynamique de groupe qui 

sous-tend la production 

d’écrits. 

Le processus d’autocorrection   

 
 

Historique 

dynamique 

Stimuler le plaisir d’écrire et 

la créativité 

Contribution plusieurs fois   03 

Susciter l’implication des 

élèves et la qualité de ses 

productions 

Regard des paires ; un 

utilisateur qui a regardé 

l’activité mais il n’a pas 

participé   

 

 
 

0 

Développer des méthodes 

d’organisation et de travail en 

groupe 

Répétition de la problématique 

du texte 

 

 
01 

Développer l’autonomie et 

l’assurance (correction par les 

pairs) 

Superposition des couleurs   

 
03 
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Nous voyons dés le début la présence de quatre utilisateurs dans la liste 

avec différentes couleurs et pseudonymes   

Les étudiantes 

n’ont pas utilisé 

la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage)  

Les étudiantes ont 

répété la problématique 

(male organisation) 

Les étudiantes 

n’ont pas utilisé 

la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage)  

Elles échangent sur  le même point de vu c’est-à-dire qu’elles vont toutes vers les avantages du téléphone portable   

Les étudiantes 

n’ont pas utilisé 

la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage)  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous voyons dans le texte  

qu’il existe des erreurs 

d’orthographe qui ne sont 

pas corrigées   

Nous voyons 

dans le texte  

qu’il existe des 

erreurs 

d’orthographe  

qui ne sont pas 

corrigées   

Nous 

remarquons 

qu’elles 

ajoutent  

d’autres 

arguments 

en  les 

expliquant  
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Les étudiantes 

n’ont pas utilisé 

la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage)  

Nous voyons 

ici qu’elles  

gardent le 

même point 

de vu jusqu’à 

la fin du 

texte.  En le 

renforçant 

par d’autres 

arguments 
Les étudiantes 

n’ont pas utilisé 

la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage)  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous voyons ici 

l’apparition de 

la même 

couleur 

plusieurs fois  

Nous 

observons 

qu’elles  

changent de 

temps un 

temps les 

couleurs 

qu’elles 

utilisent 

pour 

s’identifier  

Nous voyons dans le texte  qu’il existe des erreurs d’orthographe qui ne sont pas corrigées   

 

Nous voyons dans le texte  qu’il existe des erreurs d’orthographe qui ne sont pas corrigées   
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Les étudiants n’ont 

pas utilisé la fenêtre 

de discussion 

(Clavardage) 

Nous voyons dès le début la présence de quatre utilisateurs dans la liste à travers 

les différentes couleurs et pseudonymes   

 Analyse des captures d’écran de la deuxième expérimentation 

En appliquant la même grille d’analyse que celle de la première expérimentation, nous 

exposons dans le tableau qui suit, l’analyse des captures d’écran de la deuxième phase de 

l’expérimentation.  

Critères Indice couleurs  

Développer des compétences 

sociales 

 

La fenêtre du clavardage   05 

Echanger des points de vue 

différents sur un même sujet, 

apprendre à argumenter. 

Nombre de participants et de 

participations de chacun pour 

effectuer la tâche. 

 02 

Prendre conscience qu’il existe 

différents styles d’écriture. 

Utilisation des couleurs et des 

pseudonymes 

 04 

Prendre conscience de la dynamique 

de groupe qui sous-tend la 

production d’écrits. 

Le processus d’autocorrection    

Historique 

dynamique 

Stimuler le plaisir d’écrire et la 

créativité 

Contribution plusieurs fois   03 

Susciter l’implication des élèves et 

la qualité de ses productions 

Regard des paires ; un utilisateur qui 

a regardé l’activité mais il n’a pas 

participé   

 01 

Développer des méthodes 

d’organisation et de travail en 

groupe 

Répétition de la problématique du 

texte 

 01 

Développer l’autonomie et 

l’assurance (correction par les pairs) 

Superposition des couleurs   06 
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Aucune utilisation 

de la fenêtre de 

discussion 

(Clavardage) 

Les étudiants n’ont 

pas utilisé la 

fenêtre de 

discussion 

(Clavardage) 

Les étudiants n’ont pas repris la problématique et ils ont commencé directement 

la rédaction  

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous voyons dans le texte  qu’il 

existe des erreurs d’orthographe  

qui sont corrigées par la suite  

Ici nous voyons qu’un 

utilisateur regarde l’activité 

mais il ne participe pas  

Nous voyons ici l’apparition de la même couleur plusieurs fois  
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Les étudiants n’ont 

pas utilisé la fenêtre 

de discussion 

(Clavardage) 

Les étudiantes 

n’ont pas utilisé la 

fenêtre de 

discussion 

(Clavardage) 

Ils changent le 

point de vu 

c’est-à-dire ils 

vont pour les 

inconvénients 

du téléphone 

portable   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous observons qu’elles changent de temps en temps les couleurs qu’elles 

utilisent pour s’identifier  

Nous observons qu’elles  changent de temps un temps les couleurs 

qu’elles utilisent pour s’identifier  

Nous voyons dans le texte  

qu’il existe des erreurs 

d’orthographe  qui sont 

corrigées   

Nous 

remarquons 

qu’ils ajoutent  

d’autres 

arguments en  

les expliquant  

Nous voyons ici 

l’apparition de la 

même couleur 

plusieurs fois  
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IV.2. Comparaison entre les deux expérimentations  

Après avoir analysé les captures d’écran et avoir indiqué pour chaque critère qui indique 

l’efficacité et les intérêts pédagogiques de l’écriture collaborative dans l’enseignement de FLE 

en comptant le nombre de fois de leur apparition, nous allons comparer les résultats des deux 

expérimentations afin d’avoir une matière à interpréter étant donné que nous avons jugé 

d’emblée que les données de la première expérimentation ne sont pas suffisantes pour se prêter 

à l’interprétation. Ainsi, dans ce qui suit nous comparons les résultats des deux 

expérimentations pour chaque critère ensuite nous les confronterons pour décrire le 

développement de ces paramètres pour passer enfin à l’analyse du questionnaire de 

satisfaction.   

IV.2.1. Comparaison des résultats 

En nous basant sur l’analyse des captures d’écran et selon la grille que nous avons utilisée 

pour relever les résultats des deux expérimentations, nous exposons cette comparaison dans le 

tableau ci-dessous :  

Paramètres  Première expérimentation Deuxième expérimentation 

 

 

Développer des 

compétences sociales 

 

Nous avons remarqué l’absence de 

l’utilisation du clavardage par les 

étudiants. Ils n’ont pas entamé aucune 

communication à propos du sujet 

proposé ni une discussion entre eux. 

Donc, les compétences sociales ne sont 

pas visibles sur l’interface de 

Framapad dans cette expérience. 

Il est à noter que même avec le 

relance de l’expérimentation il n’y a 

pas de manifestation de la 

compétence sociales   

 

Echanger des points de vue 

différents sur un même 

sujet, apprendre à 

argumenter. 

Nous avons observez que, pendant la 

première phase de l’expérimentation, 

les étudiantes ont choisi de défendre le 

même point de vu. Elles sont toutes 

pour les bienfaits du Smartphone en 

diversifiant les arguments. 

Tandis que, pour la deuxième phase, 

nous avons vu que les participantes  

ont pris deux positions, le pour et le 

contre c’est-à-dire elles ont appris à 

argumenter un même sujet en 

échangeant différents point de vu 

 

 

Prendre conscience qu’il 

existe différents styles 

d’écriture. 

Il est observé que les participantes 

écrivent dès le début avec des couleurs 

et des pseudonymes différents. Comme 

elles changent de temps un temps les 

couleurs. 

Nous avons remarqué que les 

expérimentés ont pu écrire sur le site 

comme ils ont pu utiliser diverses  

couleurs et différents pseudonymes. 

Ceci explique qu’ils ont pris 

conscience qu’il existe différents 

styles d’écriture. 

Prendre conscience de la 

dynamique de groupe qui 

sous-tend la production 

d’écrits. 

Nous avons remarqué une absence 

totale de l’autocorrection dans la 

première expérimentation. 

Nous avons observé que quelques 

participants ont effectué une 

autocorrection après avoir ajouté les 

possibilités qu’offre le site Framapad.  



78 

 

 

Stimuler le plaisir d’écrire 

et la créativité 

Nous avons vu que les étudiantes ont 

écrit non seulement pour une seule 

contribution mais  pour plusieurs. Elles 

sont motivées mais elles ne 

s’expriment pas beaucoup.   

Comme la première phase, nous 

avons remarqué également  plusieurs 

contributions pour le même étudiant. 

Ce qui montre que l’activité a stimulé 

leur plaisir d’écrire et leur créativité. 

 

Susciter l’implication des 

élèves et la qualité de ses 

productions 

Nous avons remarqué qu’il y avait des 

étudiantes qui regardent le déroulement 

de l’activité sur le site mais elles n’ont 

pas participé   

De même pour la deuxième 

expérimentation, il est à noter qu’il y 

avait une étudiante qui n’a pas 

participé au début mais après, elle a 

contribué. Cela est dû qu’elle a 

ressenti la responsabilité envers son 

écrit devant ses camarades. 

 

 

Développer des méthodes 

d’organisation et de travail 

en groupe 

Nous avons observé que cette 

compétence du développement des 

méthodes d’organisation et de travail 

en groupe n’a pas été respectée. Vu que 

premièrement, les étudiantes n’ont pas 

communiqué entre eux sur le sujet à 

traité. De même, il y avait une male 

organisation sur le plan de la forme du 

texte ainsi que l’organisation des idées.  

De même pour la première 

expérimentation, il n’y avait pas de 

communication entre les étudiantes 

mais elles ont organisé leurs idées 

comme elles ont respecté la structure 

d’un texte argumentatif. 

Développer l’autonomie et 

l’assurance (correction par 

les pairs) 

Il est à noter que nous avons constaté 

une absence totale de la correction par 

pairs du fait que nous n’avons pas  

signalé cette tâche dans la  première 

consigne ; elles ne savent pas qu’elles 

peuvent corriger leurs erreurs ou celles 

de leurs camarades. 

En revanche, il est remarqué que 

certains étudiants ont s’auto-corrigé  

et certains d’autres ont corrigé les 

erreurs commis par les autres 

utilisateurs parce que la tâche était 

signalée dans la deuxième consigne. 

 

 

Synthèse : 

Ce qui est à noter d’emblée c’est la différence entre les résultats de la première et de la 

deuxième expérimentation en fonction des critères de l’efficacité et des intérêts pédagogiques 

de l’écriture collaborative via TIC. En effet, comparant les données des deux 

expérimentations, nous voyons que le scénario effectué durant notre expérimentation a montré 

une réussite remarquable concernant l’amélioration de quelques habiletés facilitant l’acte 

d’écrire (autocorrection, correction des paires, motivation, etc.). En outre, il a permis 

d’engager les étudiants dans une dynamique de groupe, dans un travail de partage d’idées, 

d’organisation, de construction et de rédaction mutuelles ce qui dénote l’effort de tout 

participant à l’activité, de contribuer à la réalisation des objectifs communs.   
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IV.2.2. Les paramètres mélioratifs de l’écriture collaborative via TIC  

Pour vérifier les retombées de notre expérimentation sur l’amélioration de la 

compétence rédactionnelle collaborative via TIC, nous allons comparer les résultats entre les 

deux expérimentations afin de mettre en lumière le développement de la compétence 

rédactionnelle collaborative à travers les critères d’efficacité et des intérêts pédagogiques de 

l’écriture collaborative via TIC. Ainsi sont exposés dans le tableau ci-dessous le nombre 

d’apparition de chaque critère dans la première et dans la deuxième expérimentation.      

Critères  Phase 1 Phase 2 

Développer des compétences sociales 5 5 

Echanger des points de vue différents sur un même sujet, apprendre à argumenter. 3 2 

Prendre conscience qu’il existe différents styles d’écriture. 2 4 

Prendre conscience de la dynamique de groupe qui sous-tend la production d’écrits. 3 6 

Stimuler le plaisir d’écrire et la créativité 3 3 

Susciter l’implication des élèves et la qualité de ses productions 0 1 

Développer des méthodes d’organisation et de travail en groupe 1 1 

Développer l’autonomie et l’assurance (correction par les pairs) 3 6 

 

Le graphisme ci-contre représente le tableau ci-dessous.  
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A travers ce graphisme, nous pouvons voir qu’il y a quelques paramètres qui ont 

évolués et se sont développés sensiblement tels que : la prise de conscience des différents style 

d’écriture et de la dynamique du groupe et le développement de l’autonomie et de l’assurance 

par le processus de correction par les pairs.  

Dans le travail de recherche que nous avons effectué et à travers l’analyse des résultats 

obtenus, nous avons cherché à savoir comment l’écriture collaborative via TIC notamment via 

l’espace d’édition de texte collaboratif en ligne Framapad a été perçue par les étudiants de 

groupe expérimental et quelles retombées il a eu sur leurs productions écrites.  

Nous avons pu relever certain nombre de paramètres mélioratifs de l’écriture 

collaborative via TIC sur la production écrite des étudiants et nous les présenterons dans les 

points suivants :   

 La motivation  

La majorité des étudiants ont manifesté une motivation envers l’écriture collaborative 

via TIC (Framapad). Le nombre des participants et l’apparition de plusieurs  contributions par 

chaque étudiant montrent qu’il s’agit d’une activité motivante. Nous pouvons dire que la 

motivation est un facteur essentiel dans le processus l’enseignement/apprentissage, il est 

considéré comme un élément crucial dans la réussite des activités proposées aux apprenants.   

 La correction par les paires 

Il s’agit d’un processus de co-évaluation, l’éditeur de texte Framapad permet de voir 

les erreurs d’orthographe et de grammaire commises par les participants, ce qui leur a donné 

l’occasion de les corriger. Les corrections sont apparues par la superposition des couleurs  sur 

les contributions. Les étudiants ont ressenti que leurs contributions ont été prises en 

considération. Ceci qui a suscité leur implication à participer plusieurs fois et les a encouragé à 

corriger les erreurs trouvées dans le texte.  

 La mise en œuvre de la collaboration  

Le travail collaboratif vise l’élaboration d’un projet commun et l’atteinte des objectifs 

mutuels. Les participants de notre de groupe expérimental ont eu du mal à respecter la 

dynamique du groupe, ils n’ont pas échangé leurs idées et leurs points de vue avec leurs 

condisciples. Ils n’ont répartis les rôles et les tâches à effectuer d’une façon naturelle et 

organisée c’est-à-dire leurs contributions étaient peu complémentaires ce qui n’a pas vraiment 

donné l’occasion aux  étudiants de niveau moindre à travailler avec ceux qui sont plus forts. 
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 L’auto-évaluation   

Selon l’option qu’offre le site Framapad de l’historique dynamique, qui se présente 

sous forme d’une vidéo, le travail qui a été fait dans la zone du texte dès le début jusqu’à la fin 

de l’activité, nous avons remarqué que le processus d’autoévaluation ou d’autocorrection n’a 

pas été fait par les participants dès le début du déroulement de l’expérimentation. Cela 

s’explique par le fait que l’écriture collaborative sur cette espace représente une utilisation 

nouvelle des TIC à laquelle nos étudiants ne sont pas habitués néanmoins dans la deuxième 

expérimentation la correction par les pairs et l’autocorrection ont commencé à apparaitre ce 

qui qui laisse dire qu’il y a une valorisation des productions vu que les participants ont pris 

conscience que leurs écrits vont être lus et commentés par leurs camarades.  

 L’utilisation des outils TIC  

Nous terminerons par le dernier paramètre en nous demandant comment était l’usage 

des TIC par nos étudiants lors de l’expérimentation. Au début, ils ont trouvés quelques 

difficultés d’utilisation du site Framapad vu qu’elles ne savaient pas toutes les possibilités 

offertes par celui-ci. La remarque la plus pertinente est l’absence de l’utilisation du 

clavardage, c’est-à-dire il n’y avait pas de communication et d’interaction entre les 

participants malgré que nous avons signalé dans le groupe Messenger que la fenêtre du 

clavardage est réservé pour la discussion. En revanche,  sur le plan de l’écriture  elles ont écrit 

mutuellement, aisément et les unes revenaient sur les idées des autres  au fur et à mesure que 

le texte se construit.   

Finalement, nous pouvons conclure que certes les efficacités et les intérêts 

pédagogiques relatifs à l’écriture collaborative via TIC n’ont pas pu être tous confirmés lors de 

notre expérimentation mais un développement certain a ressurgi de la comparaison entre les 

deux expérimentations.  

IV.2.3. Analyse et interprétation des résultats  du questionnaire de satisfaction  

Pour accéder aux opinions des étudiants participants à propos de leur ressenti envers 

l’activité d’écriture collaborative via TIC et son rôle dans le développement de la compétence 

rédactionnelles, nous avons jugé utile de distribuer au groupe expérimental un questionnaire 

de satisfaction dont les résultats pourraient renforcer et confirmer ou infirmer nos hypothèses 

émises auparavant. Le questionnaire porte sur l’intérêt qu’a suscité l’écriture collaborative sur 

Framapad, la corrélation entre les TIC et la motivation et la satisfaction d’une telle expérience.  
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Question n°01 : Écrire en collaboration avec les autres étudiants est une activité très 

intéressante ? 

La totalité des étudiants (10) qui ont participé à l’expérimentation  sont intéressé par l’activité 

d’écriture collaborative. La raison pour laquelle ils ont tous contribué à la construction du 

texte argumentatif demandé. Cela signifie également qu’ils ont compris la consigne et le projet 

d’écriture. 

Question n°02 : L’intégration des TIC a rendu l’activité d’écriture plus motivante.  

 

Question n°03 : Pensez-vous que vous avez travaillez plus que les autres pendant la rédaction 

du texte ? 

 

Question n°04 : Avez-vous eu des difficultés de communication avec les autres lors de la 

création du texte ? 

A travers la réponse unanime des participants (tous ont répondu pas d’accord), nous voyons 

dire que du fait qu’ils n’avaient entamé aucune discussion donc ils ne sont pas tous d’accord 

sur le fait qu’ils ont trouvé des difficultés de communication entre eux.  
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Nous remarquons d’après les réponses obtenus sur 

cette question que l’idée de proposer l’activité de la 

production écrite sur un outil de TIC a suscité 

l’intérêt des étudiants. Ce qui les a motivé à écrire 

plusieurs contributions. 

 

Concernant les réponses recueillies auprès des 

étudiants sur cette question, nous observons que 

la majorité des participants ont pensé qu’ils ont 

travaillé les uns plus que les autres. Ceci 

s’explique qu’ils sont entrés dans une interaction 

active et qu’ils ont un sentiment d’autosatisfaction 

des efforts fournis.  
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Question n°05 : Êtes-vous satisfait de votre participation personnelle dans l’activité 

d’écriture collaborative ? 

 

Question n°06 : Avez-vous eu des difficultés relatives à l’utilisation de l’éditeur du texte 

Framapad ? 

 

Question n°07 : Êtes-vous satisfait du résultat de travail de votre groupe ? 
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Selon les réponses relatives à cette question, nous 

voyons que la plupart des étudiants expérimentés sont 

satisfaits de leurs contributions personnelles et leurs 

participations à l’activité d’écriture sur le site 

Framapad. Pour la raison qu’ils ont pu écrire 

librement sans aucun problème ni avec leurs 

camarades ni avec la consigne proposée. 

Les réponses obtenues pour cette question nous 

montrent que la moitié des participants  ont 

rencontrés un certain nombre de difficultés à propos 

de l’utilisation de l’éditeur Framapad. Ce sont les 

nouveaux éléments qui ont participé à l’activité 

pour la premier fois par exemple ils ne savaient pas 

où écrire exactement (soit sur la zone d’édition du 

texte ou bien dans la fenêtre du clavardage). Tandis 

que les autres qui ont déjà intervenus dans la 

première phase de l’expérimentation, ils n’ont pas 

trouvé de problèmes avec l’outil utilisé. 
 

Nous voyons d’après les réponses cette question 

que la grande partie des participants ont plu le 

travail qu’ils avaient réalisé, ils expriment leurs 

ressentis de satisfaction envers le résultat de ce 

dernier.   
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Question n°08 : Que pensez-vous de l’apport de l’écriture collaborative via TIC (Framapad) 

sur votre écriture ? 

Ce que vous appréciez :  

Etudiant Réponse 

E01 J’ai beaucoup aimé l’idée de l’utilisation des TIC. Elle est nouvelle et elle nous encouragés 

à écrire facilement 

E02 J’ai apprécié les couleurs, c’est quelque chose du ludique 

E03 Le texte argumentatif donne l’occasion à tous les étudiants de participer 

E04 Le travail en groupe  

E05 L’utilisation de l’internet 

E06 J’ai corrigé mes fautes et j’ai corrigé à mes camarades, j’ai appris de nouvelles choses 

 

D’après les réponses des étudiants à cette question, nous voyons qu’ils ont apprécié dans leur 

majorité l’expérience d’écriture collaborative via Framapad. Chacun d’eux a admiré le côté 

qu’il lui a facilité l’acte d’écrire   

Ce que vous n’avez pas apprécié : 

Etudiant Réponse 

E01 J’ai eu des difficultés à utiliser le site 

E02 La connexion était faible, j’ai perdu parfois l’internet 

 

D’après les réponses des étudiants à cette question, nous voyons que l’appréciation de 

l’activité d’écriture collaborative sur l’espace Framapad était par la majorité des participants. 

Cela montre l’effet positif de cette nouvelle technique sur le développement de certaines 

habiletés rédactionnelles chez ces étudiants. Néanmoins, il est à noter que seulement deux 

étudiants qui expriment leurs ressentis négatifs envers l’activité. Nous ne les prendrons pas en 

considération parce que leurs problèmes étaient uniquement avec la connexion et l’utilisation 

du site via Smartphone. 

Conclusion partielle 

A la fin de ce chapitre, nous pouvons dire que l’activité d’écriture collaborative sur 

l’environnement Framapad a contribué en faveur du développement de la compétence 

rédactionnelle et elle a joué un rôle très important dans l’amélioration de certaines 

compétences rédactionnelles chez les étudiants. Ceci les a rendus plus motivés, plus actifs au 

cours de la réalisation des tâches demandées.   
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Conclusion générale 
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Rappelant que nous avons évoqué à travers ce travail de recherche que la compétence 

scriptural se présente parmi les objectifs fondamentaux de la didactique des langues étrangères 

notamment du FLE. Elle est conçue par tant d’enseignants comme une habileté difficile à 

installer chez les apprenants, du fait qu’ils éprouvent des difficultés d’apprentissage de 

compétence rédactionnelle. 

Rappelant également qu’actuellement les nouvelles Technologies de l’Information et 

de Communication et leur développement dans tous les secteurs de vie ont modifié de manière 

très marquée et efficace les pratiques enseignantes en proposant des outils facilitant le 

processus d’enseignement/apprentissage.  

Face aux difficultés rencontrées par les étudiants de première année de l’université de 

Msila au niveau de la compétence rédactionnelle, et en vue d’examiner les nouvelles 

possibilités offertes par les Technologies de l’Information et de la Communication (TIC) 

(Framapad) dans le domaine de l’enseignement/apprentissage des langues étrangères et plus 

précisément dans celui du FLE, nous avons tenté à travers notre recherche de mettre en essai 

une nouvelle stratégie consistant en l’écriture collaborative sur un éditeur de texte collaboratif 

en ligne (Framapad), pour découvrir ce qu’elle pourrait donné comme éléments d’amélioration 

et de développement de la compétence d’écriture de ces apprenants.  

Pour bien éclairer notre sujet, nous avons construit notre  travail de recherche autour 

d’une problématique qui exprime une corrélation entre l'écriture collaborative supportée par 

les TIC et des éléments de développement de la compétence d’écriture chez les étudiants. 

Dans la présente étude, nous avons supposé que l’intégration des TIC dans 

l’environnement d’apprentissage serait une source de motivation et d’interaction qui pourrait 

favoriser l’apprentissage de la production écrite chez les étudiants et que l’écriture 

collaborative via TIC pourrait diminuer la complexité et les difficultés que rencontrent les 

étudiants en production écrite.  

Les hypothèses que nous avons émises auparavant ont été vérifiées par le biais de 

l’analyse des données recueillies à travers trois techniques de recherche (questionnaire du 

profil de familiarisation avec les TIC, capture d’écrans des interfaces de Framapad, 

questionnaire de satisfaction à propos de l’expérimentation). L’analyse quantitative et 

qualitative de ces données et leur interprétation, nous permettent de récapituler nos résultats 

comme suit.  
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Effectuer l’activité d’écriture collaborative dans un environnement des TIC en 

particulier via l’espace Framapad confirme un rôle d’efficacité et une progression remarquable 

au niveau de la production écrite chez les étudiants. Nous pouvons dire que proposer tel genre 

d’activité en classe de langue peut engendrer quelques paramètres d’amélioration de la 

compétence scripturale. 

De plus, travailler l’écriture collaborative dans l’espace Framapad permet de motiver 

les étudiants, les inciter à apprendre à écrire différents textes, de susciter leur intérêt envers 

cette compétence. Ainsi elle permet de varier les styles d’écriture. Du moment que cette 

activité pourrait s’effectuer en dehors de la classe ordinaire et les écrits des étudiants peuvent 

être lus non pas seulement par l’enseignant mais encore par d’autres personnes. Ce qui leur 

permet de ressentir certaine autonomie et une assurance.   

Effectivement, la mise en place du travail collaboratif au sein de l’espace d’écriture 

Framapad ajoute une dynamisation entre les membres du groupe étant donné qu’ils participent 

tous à la réalisation de la tâche demandée, ils s’entraident, s’échangent des idées, des points de 

vue, etc. Comme ils organisent mutuellement la structure du texte ce qui rend l’activité moins 

compliquée et moins difficile. Nous pouvons considérer l’écriture collaborative comme une 

aide à la planification.  

Par ailleurs, du fait que le site Framapad permet de modifier les textes écrits sur la zone 

d’écriture, il offre la possibilité de faire une révision (s’auto-corriger et corriger) les erreurs 

orthographiques, grammaticales, etc. des autres. Cela permet d’écrire sans doute avec une 

cohérence et une cohésion des textes bien construits. Ce qui diminue la complexité de la 

production écrite chez les apprenants.  

Enfin, les résultats de notre travail montrent également que mêmes si l’utilisation de  

l’éditeur de texte Framapad avec les diverses opportunités qu’il offre n’était pas familiarisés 

par les étudiants, elle a été ressentie comme une nouvelle méthode d’enseignement de la 

production écrite qui sort de l’ordinaire et qui favorise son apprentissage.  

Notre recherche vient de confirmer l’effet positif de l’activité d’écriture collaborative 

via TIC (Framapad) en tant qu’une nouvelle piste pour l’amélioration de la production écrite 

en FLE. Sachant qu’cours de la réalisation de ce genre d’activité, une nécessité indispensable 

de familiarisation préalable des étudiants à l’utilisation des outils TICE. 
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ANNEXE N°1 : QUESTIONNAIRE DU PROFIL (inspiré du questionnaire de  

Nicolas Guichon (2012) 

Ce questionnaire est destiné à l'intention des étudiants qui ont participé à l’expérimentation  

 

Université MOHAMED Boudiaf de M'sila 

Faculté des Lettres et des langues 

Département de lettres et langue française 

Niveau : Master 2 

 

Dans le  cadre de notre travail de recherche, nous avons besoin de connaître votre profil à 

propos de votre utilisation des technologies de l’information  et de la communication (TIC). 

Ainsi, pour savoir votre degré de maîtrise de ces  outils technologiques, nous vous saurons gré 

de bien vouloir répondre au questionnaire qui vous est proposé ci-dessous. Il faut savoir 

d’emblée que l’exploitation des données et leurs résultats seront traités et analysés de manière 

anonyme. Nous vous remercions d’avance. 

1 .IDENTIFICATION 

Année de naissance : Classe : 

Établissement : Ville : 

Sexe : Masculin Féminin 

Avez-vous votre propre 

ordinateur ? 

Oui Non 

Si oui, quel type ? Portable Fixe Je ne sais pas 

Si non, avez-vous accès à un 

ordinateur quotidiennement ?   

Oui  Non  Parfois  

Où ? A la maison  A l’université Chez 

un(e)ami(e) 

Autres  

À la maison avez-vous une 

connexion internet ? 

Oui  Non  

Vos parents sont-ils au courant 

de toutes les utilisations que 

vous faites de l’ordinateur ?  

Oui  Non  Non mais ils ont installé un 

filtre sur mon ordinateur. 

Vous estimez votre niveau de 

maitrise des outils informatique 

et multimédia comme  

Très bon      Bon  Moyen  Plutôt faible  Faible  
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2. USAGE PERSONNEL 

 

Possédez-vous une adresse 

mail ?  

Une  Plusieurs  Aucune  

En général vous utilisez 

l’ordinateur (ou votre 

Smartphone) pour : 

 

Envoyer des mails  Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Tenir un blog  Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Surfer sur internet  Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Chatter (MSN, Facebook) Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Faire la visioconférence 

(Skype)  

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Participer à des réseaux 

sociaux (Facebook, 

Twitter …….)  

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Regarder ou télécharger 

des vidéos ou de la 

musique  

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Jouer à des jeux-vidéos 

(seul ou en réseau) 

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Acheter des produits sur 

des sites de vente en ligne 

(E-bay, Amazon …..) 

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Participer a des forums  Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Utiliser des logiciels de 

création /édition de 

contenu audio /vidéo 

/photo (Photoshop, 

audacity studio… 

Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Autres (précisez) Tous les jours  1à2 fois par 

semaine  

1à3 fois par 

mois  

Jamais  

Citez le blog ou le site ou 

le forum que vous préférez 

(ex : Skyrock Fr ou 

Facebook ou You tube 

….etc.)  

 

Combien de temps en 

moyenne estimez –vous 

passer chaque jour sur 

l’ordinateur ? 

Moins d’1h  Entre 1h et 2h Entre 2h et 3h Plus de 

4h 
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ANNEXE N°2 : Captures d’écran de la première expérimentation  
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Captures d’écran de la deuxième expérimentation  
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ANNEXE N°3 : QUESTIONNAIRE DE SATISFACTION   

 

Université MOHAMED Boudiaf- M'sila 

Faculté des Lettres et des langues 

Département de lettres et de langue française 

Niveau : Master 2 

 

 

Dans le cadre de notre travail de recherche, nous avons besoin de connaître vos opinions à 

propos de l’expérience d’écriture collaborative sur Framapad. Nous vous adressons ce 

questionnaire de satisfaction et nous vous prions de bien vouloir répondre aux items afin que 

nous puissions réguler éventuellement notre expérimentation dans le futur.  

Nous vous précisons d’emblée que l’exploitation des données et leurs résultats seront traités et 

analysés de manière anonyme. Veuillez exprimer votre degré d’accord ou de désaccord quant 

aux propositions suivantes :  

 

Mettez une croix devant la réponse adéquate.  

1- Écrire en collaboration avec les autres étudiants est une activité très intéressante. 

                 □ D’accord.           □  Pas d’accord.          □ Tout à fait d’accord. 

2- L’intégration des TICE a rendu l’activité d’écriture plus motivante. 

       □ D’accord.           □  Pas d’accord.          □ Tout à fait d’accord. 

3- Pensez-vous que vous avez travaillez plus que les autres pendant la rédaction du texte ? 

       □ Oui            □  Non            □ Un peu 

4- Avez-vous eu des difficultés de communication avec les autres lors de la création du 

texte ? 

       □ D’accord.           □  Pas d’accord.          □ Tout à fait d’accord. 

5- Êtes-vous satisfait de votre participation personnelle dans l’activité 

d’écriture collaborative ? 

       □ Pas satisfait            □  Satisfait          □ Très satisfait 

6- Avez-vous eu des difficultés relatives à l’utilisation de l’éditeur du texte Framapad ? 

       □ D’accord.           □  Pas d’accord.          □ Tout à fait d’accord. 
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7- Êtes-vous satisfait du résultat de travail de votre groupe ? 

       □ Satisfait.           □  Pas satisfait.          □ Tout à fait satisfait 

8- Qu’en pensez-vous de l’apport de l’écriture collaborative via TIC (Framapad) sur votre 

écriture ? 

Ce que vous avez apprécié :  

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

…………………… 

Ce que vous n’avez pas apprécié : 

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………………………

…………………… 

 

 

Nous vous remercions infiniment de votre collaboration tout au long de cette expérience 
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Résumé 

Notre travail de recherche s’inscrit dans le domaine de la didactique des langues étrangères et 

tout particulièrement du FLE. Ce travail consiste en la mise en œuvre d’une stratégie 

innovante d’utilisation des TIC pour l’enseignement/apprentissage de la compétence de l’écrit. 

Au regard des difficultés éprouvées par les étudiants de première année au département de 

français à l’université de M’sila lors de la rédaction des textes en FLE,  nous avons fait recours 

à l’utilisation d’un éditeur de texte collaboratif en ligne (Framapad) qui permet d’écrire un 

même texte à plusieurs mains pour voir les possibilités d’amélioration de la compétence 

scripturale des apprenants. Les résultats de notre recherche montrent quelques paramètres 

mélioratifs propres à l’écriture collaborative via TIC mais aussi une nécessité de 

familiarisation préalable à l’environnement TICE.  

Mots clés : 

Écriture collaborative ; Technologies d’Information et de Communication (TIC) ; Framapad ; 

Production écrite. 

 

: الملخص  

ّنذرج بحثنا فِ إطار حعهًْْت انهغاث الأخنبْت ًبالأخص انهغت انفزنسْت نيذف ين خلانو إنَ حطبْق اسخزاحْدْت حذّثت فِ 

اسخعًال حكنٌنٌخْاث الإعلاو ًالاحصال  فِ يدال حعهْى ًحعهى انكفاءة انكخابْت. ًىذا نظزا نهصعٌباث انًٌاخيت ين طزف 

ذنك، قًنا باسخعًال يحزر نغت انفزنسْت فِ خايعت انًسْهت أثناء كخابت اننصٌص بانهغت انفزنسْت. طهبت انسنت الأًنَ نقسى انه

ًانذُ ّسًح بانكخابت نعذة أّادُ.ًىذا بيذف اننظز ،  Framapadنصٌص خًاعِ عهَ احصال يباشز بالانخزنج ّسًَ 

ثنا انبعض ين انًخغْزاث انخحسْنْت انخاصت بانكخابت لإيكانْاحو فِ ححسْن  انكفاءة انكخابْت نذٍ انًخعهًْن. حبْن نخائح بح

 اندًاعْت عن طزّق ًسائم الإعلاو ًالاحصال يع ضزًرة انخعٌد انًسبق عهَ يحْط ىذه انٌسائم فِ إطار انخعهْى. 

 الكلمات المفتاحية : 

 ، انخعبْز انكخابِ Framapadانكخابت اندًاعْت، حكنٌنٌخْاث الإعلاو ًالاحصال ، 

Abstract 

Our research work is in the field of didactics of foreign languages and especially FLE. This 

work involves the implementation of an innovative strategy for the use of ICT for teaching / 

learning writing skills. In view of the difficulties experienced by the first year students in the 

French department of M’Sila University when writing texts in FLE, we resorted to the use of 

an online collaborative text editor (Framapad) which allows to write the same text with several 

hands to see the possibilities of improvement of the scriptural competence of the learners. The 

results of our research show some improvement parameters specific to collaborative writing 

via ICT but also a need for prior familiarization with the ICT environment. 

Keywords:  

Collaborative writing, Information and Communication Technologies,  Framapad, Written 

expression 

 


